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Objet et tâches 
  

 l’association des artisans suisses du fromage 

 se bat pour le maintien des structures 
décentralisées de transformation du lait 
et pour les exploitations familiales

 crée des conditions cadres 
optimales pour ses membres 

 représente les spécialités laitières et fromagères 
naturelles de haut niveau qualitatif 

 participe activement à la promotion de la 
branche sur le plan national et international 

 communique de manière ouverte, pour obtenir la 
confi ance du public par rapport 
au fromage suisse

 offre des prestations compétentes et économiques 

 assure la relève par des professionnels bien formés

Les heureux gagnants des Swiss Cheese Awards 2008 
à Unterwasser dans le Toggenburg.
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m	 2 	La Page du Président
Le Président de FROMARTE vous informe sur les événements de l’industrie laitière et tire un bilan de l’année 
écoulée.

m	 4 	L’avis du Directeur
Le Directeur de l’association repasse la politique agricole, le développement de la branche laitière  
et fromagère dans la politique et aux marchés.

m	 6 	L’économie laitière suisse en 2008
Tous les événements importants du point de vue des artisans  suisses du fromage vous seront démontrés 
dans une rétrospective.

m	13 	Le marché fromager en 2008
La progression de l’importation de fromages a autant doublé que l’exportation des fromages. Vous trouverez 
des chiffres détaillés dans le «marché fromager en 2008».

m	15 	Formation professionnelle dans l’industrie laitière
Les fonds en faveur de la formation professionnelle seront déclarés obligatoires par le conseiller fédéral.  
On a pu répertorier une autre augmentation des étudiants, les meilleures entreprises formatrices ont été 
distinguées et pour la première fois 20, employé(e)s en industrie laitière ont effectué la nouvelle procédure  
de qualification.

m	19	FROMARTE Organisation
Tous les collaborateurs de l’association seront présentés dans la vue d’ensemble du personnel.

m	20 	Le fromage en point de mire
Des informations importantes et événements  concernant le marché des principales sortes  
de fromage suisse.

m	24 	Relations publiques • soin de l’image de marque
La victoire finale au World Championship Cheese Contest ainsi que les tout juste 500 participants  
aux SWISS CHEESE AWARDS se sont occupés des meilleures relations publiques pour l’économie  
fromagère suisse.

m	27 	Prestations de services
Le nouveau MQ FROMARTE a été introduit dans les entreprises. Le groupe FROMARTE du modèle  
de Benchmark se trouve sur la bonne voie et un deuxième groupe a démarré.

m	29 	Participations, affiliations et prévoyance
La caisse de pension de l’économie laitière a profité de sa stratégie de placement conservatrice  
et FROMARTE a aidé à fonder l’Association Lait Suisse.

m	31	Les organes au 1er janvier 2009
Informations sur la composition des différents organes et commissions. 
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Préambule

«Ce dont on peut rêver, on peut le réaliser.»
C’est avec ces propos que le nouveau 
Président des Etats-Unis d’Amérique 
a commencé son discours après son 
élection le 4 novembre 2008. Cette phrase 
résume bien l’extraordinaire chemin  
d’un homme à la tête de la plus grande 
puissance mondiale, même si  
celle-ci a perdu beaucoup de son prestige 
et de sa force aux yeux du monde, en rai-
son de la crise financière et économique.

Le nouveau Président tiendra-t-il ses 
promesses? La multitude de problèmes à 
résoudre et l’immense attente du peuple 
américain vont naturellement déboucher 
sur une grande désillusion. 

Crise financière

Les bourses ont pris l’eau, l’UBS a bu la 
tasse, la finance mondiale a subi un crash 
sans précédent. Bien des observateurs 
nous renvoient à la crise de 1929.

A l’époque, l’inaction des gouvernements 
avait transformé la chute des Bourses en 
crise économique profonde. Espérons que 
les mesures annoncées ou prises par les 
banques centrales et les gouvernements 
ces derniers mois permettront d’éviter 
une issue aussi dramatique.

Nous ne voulons plus que des prédateurs 
et spéculateurs du monde de la finance 
rackettent l’économie. La crise financière 
qui secoue l’économie mondiale nous 
montre la limite du capitalisme, celle de la 
recherche du profit à court terme. Cette 

économie spéculative déconnectée de 
la réalité pourrait devenir fatale à notre 
système libéral. Cet excès de capitalisme, 
les rémunérations bonus, les parachutes 
dorés hors de toute proportion sont de 
véritables bombes données aux adver-
saires de notre système libéral. Paraît-il 
que depuis quelque temps, beaucoup de 
citoyens du monde, en particulier les  
Allemands, ressortent les livres de Karl 
Marx.

Il est nécessaire que le monde de la 
finance retrouve le chemin de la raison, 
du bon sens et de l’honnêteté. Premier 
pas, avec le remboursement des bonus 
de certains managers. Malgré tout, le 
capitalisme est le seul modèle compatible 
avec la démocratie.

Production laitières nationale 
et internationale

La vitesse avec laquelle on a passé de la 
pénurie à la surproduction de lait a pris 
tout le monde de court. Il y a moins d’une 
année, la forte demande a raffermi le 
prix d’achat du lait. Sur fond de grève du 
lait, chauffé par les responsables de la 
production laitière, c’est le couteau sous 
la gorge que les industriels ont augmenté 
le prix du lait au 1.07.08. Cette augmenta-
tion de 6 cts est intervenue en dehors de 
la situation effective du marché.

De plus, à l’étranger, l’augmentation 
prophétisée par les producteurs n’a pas 
eu lieu. En Allemagne, les effets de la 
grève n’ont connu aucune répercution. 
Aujourd’hui, en Suisse, on parle d’un 
surplus de 100 millions de kg de lait qui 
menace le cours du prix du lait, comme 
déjà annoncé par certaines entreprises.

On constate que les producteurs sont 
capables de réagir très rapidement aux 
possibilités d’augmenter la production 
laitière. L’équilibre entre l’offre et la 
demande est très fragile (saison –  
climat – sélection – fourrage).

«A quand un modèle de production  
laitière plus proche de la nature?»
La course à la performance a progressi-
vement détaché la production laitière de 
sa base naturelle, l’herbe des prairies et 
pâturages. Face à la menace d’une sur-
production de lait endémique, ne devrait-
on pas mieux reconsidérer un type de 
vache mettant en valeur en priorité notre 

patrimoine herbager? Il faudrait pour cela 
mieux mettre en évidence la valorisation 
des ressources naturelles du pays. 

OMC

Selon le Directeur général Pascal Lamy, 
le système commercial international de 
l’OMC stabiliserait l’économie mondiale 
exposée à la crise.

Il créerait la confiance et empêcherait les 
prélèvements comme pendant la crise de 
1929. Le Directeur général demande aux 
membres de l’OMC de venir chercher à 
Genève le paquet pratiquement ficelé.

Parmi les inconnus, quel sort l’OMC 
réserve -t-elle aux AOC – IPG?.

Les grands chantiers 
de la politique agricole

Accord de libre-échange agricole (ALEA)
Le comité central de Fromarte s’est 
prononcé en faveur d’un accord de 
libre-échange avec l’UE pour les produits 
agricoles. La situation du marché laitier 
de ces derniers mois nous renforce dans 
cette position.

Fromarte se positionne avec quelques 
mesures importantes pour la production 
de fromages traditionnels et spécialités 
fromagères fabriquées avec du lait cru.

Le supplément pour le lait produit sans 
ensilage doit être maintenu, voire renfor-
cé pour maintenir la fabrication  
de fromages au lait cru.

La procédure législative dure au moins 
3 ans jusqu’à son entrée en vigueur. Les 
acteurs concernés ont du temps pour se 
préparer à la nouvelle situation.

Les instruments d’intervention sur le 
marché du fromage, du beurre et de la 
poudre doivent être aménagés de maniè-
re similaire à ceux que connaît l’UE.

En ce qui concerne les améliorations 
structurelles, l’UE fait usage d’un instru-
ment important, la directive 1968/2005, le 
règlement (CE), il faut qu’au niveau suisse, 
les entrepreneurs fromagers puissent 
obtenir au moins l’équivalence en matière 
de contribution aux améliorations de 
structures.

Afin d’améliorer la position des fromages 
traditionnels et des spécialités  



fromagères ainsi que des produits  
protégés par une AOC ou une marque, 
ceux-ci doivent pouvoir bénéficier d’une 
extension de la protection dans l’UE.

Dans le secteur fromager, il apparaît 
qu’une augmentation massive de la 
plus-value est possible avec des produits 
capables de différentiation.

L’intensification de la recherche laitière 
et agricole est nécessaire pour garantir 
la fabrication de produits sûrs et pouvoir 
vendre la plus-value sur des bases scien-
tifiques. Voici quelques priorités que no-
tre Directeur va défendre dans le groupe 
de travail «Mesures d’accompagnement».

Gestion du volume de lait

A partir du 1er mai 2009, le contingente-
ment laitier appartiendra à l’histoire. Cet-
te réforme entraîne un lot d’incertitudes 
et de questions sur les mesures et sur la 
manière de manager la production laitière 
afin d’éviter un effondrement du marché, 
en particulier celui de la graisse.

Les transformateurs industriels et artisa-
naux sont unanimes à penser qu’un mo-
nopole laitier n’est pas le meilleur modèle 
qui permettra à l’économie laitière de 
s’orienter vers une certaine croissance et 
de développer de nouveaux marchés.

Réuni en séminaire, les 16 et 17 octobre 
2008, le comité central a confirmé ces op-
tions de 2004–2007 vers une gestion de 
droit privé selon les règles de l’économie 
de marché.

Les fromagers veulent acheter le lait 
directement des producteurs en collabo-
ration avec les sociétés de laiterie liées à 
l’unité de production (fromageries).

Fromarte a élaboré un contrat d’achat  
de lait qui sert de premier pilier règlant la 
quantité et le prix selon les recomman-
dations des interprofessions fromagères 
et des conditions spécifiques à chaque 
entreprise.

Le deuxième pilier est censé régler 
l’écoulement du lait ne faisant pas partie 
des contrats ou qui pour d’autres raisons, 
restrictions ou autres, devient excéden-
taire. Le modèle projeté de la nouvelle in-
terprofession «lait suisse» peut répondre 
à ce besoin, une forme de bourse du lait, 
basé sur le prix UE. Ce prix du lait traité 

par cet instrument varierait en fonction 
de l’offre et la demande et collerait de ce 
fait directement au marché.

Cette solution a le mérite d’une grande 
transparence et d’une acceptation de 
tous les transformateurs. Fromarte est 
engagé dans les organes de l’ALS. Elle 
assure même le secrétariat avec notre 
collaborateur Christian Schmutz.

Promotion des fromages 
traditionnels

Ce domaine d’activités fait partie des 
priorités dans la défense professionnelle 
des artisans fromagers.

Fromarte développe la culture des  
fromages suisses et fait connaître le 
savoir-faire des artisans fromagers.

Tous les deux ans, nous organisons les 
Swiss Cheese Awards et l’Olympiade  
des fromages de montagne. En 2008, c’est 
Unterwasser au Toggenburg qui organi-
sait cette manifestation, environ  
500 fromagers ont concouru dans  
23 catégories.

Un grand merci aux fromagers de la 
suisse orientale, à l’association «Käse-
tage Toggenburg» ainsi qu’à l’équipe de 
Fromarte.

Félicitations à tous les nominés pour 
l’excellence de leurs produits.

En matière de promotion de nos fromages 
traditionnels, en collaboration avec  
les interprofessions, nous devons imposer 
les marques de nos fromages traditi-
onnels.

Nous devons regrouper nos forces pour 
communiquer les valeurs de nos produits, 
l’origine, l’identité, l’image et la tradition.

Si Coca-Cola, Nivea ou Ricola réussissent, 
pourquoi pas les fromages suisses ?

Fromarte coordonne la participation 
des artisans aux concours et marchés 
internationaux.

Du 22 au 25 octobre 2009, FROMARTE  
et les partenaires (association des fabri-
cants de la Tête de Moine, canton Berne, 
canton Jura) organisent les 6e Olympiades 
des fromages de montagne.

Patronné par la conseillère fédérale Doris 
Leuthard, avec le soutien de l’office fédé-
ral de l’agriculture , des cantons  

impliqués et nos partenaires de la bran-
che fromagère, ce grand rendez-vous 
des fromages de montagne réunit des 
hommes et des femmes de même culture, 
de même sensibilité autour de nos riches-
ses naturelles.

Déjà bonne chance et bon succès à tous 
pour cette grande fête.

Conclusion

«Se prendre en main»
Malgré une période à nouveau difficile en 
matière d’équilibre du marché, en matière 
de gestion des volumes.

Malgré quelques signes de ralentisse-
ments économiques en raison de la crise 
financière, les fromageries artisanales 
sortent renforcées du processus de 
libéralisation, elles ont atteint un niveau 
qualitatif et économique impensable il y 
a 10 ans.

Nous voulons jouer nos meilleurs atouts 
«qualité – identité – sécurité».

Nous voulons combattre plutôt que subir.

C’est dans cet état d’esprit que les 
artisans suisses du fromage veulent 
poursuivre les réformes, conscients  que 
le futur connaît une seule certitude, celle 
qu’on ne lui échappe pas.

Utilisons notre force collective pour avan-
cer et l’esprit d’entreprise pour gagner.

René Kolly, Président FROMARTE
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L’avis du Directeur

Un feu de paille! L’euphorie générale de 
l’automne laitier 2007 a rapidement cédé la 
place aux maux de tête du printemps 2008. 
A la fin de l’automne 2007, le prix des pro-
duits de masse que sont la poudre de lait et 
le beurre avait atteint des sommets mais, 
au début de l’année, la courbe des prix re-
partait clairement à la baisse. L’économie 
laitière suisse n’est pas parvenue à suivre 
le développement des marchés interna-
tionaux. Si les exportations de fromage 
ont encore été réjouissantes pendant les 
premiers mois, elles ont commencé à ra-
lentir au plus tard après les augmentations 

de prix, au printemps. Après les vacances 
d’été, il était manifeste que la demande al-
lait rester largement inférieure au niveau 
de l’exercice précédent. Les importations, 

par contre, ont connu une tendance inver-
se et crû de près de 10% sur l’année. Cho-
se étonnante, les producteurs de lait n’ont 
guère pris connaissance de la stagnation 
des exportations de fromage et ont fait la 
grève pour exiger l’augmentation du prix 
du lait – une exigence remplie par l’indus-
trie laitière à partir de juillet. De leur côté, 
les fromagers ont fait une appréciation 
plus réaliste du marché, se trouvant ainsi 
dans une situation délicate en raison de 
leur opposition aux augmentations de prix. 
Dès le mois d’octobre, il apparaissait que 
l’industrie ne pourrait pas tenir ses pro-
messes. A la fin de l’année, le chaos était 
parfait et les parties se sont rencontrées 
lors de séances de crise pour discuter de 
l’attitude à adopter face à la réalité du 
marché! 

Les éléments suivants ont été pour le 
moins surprenants dans le contexte gé-
néral imposé par la politique agricole: 
1. la grève du lait, 2. le refus de prendre 
connaissance des conditions imposées 
par la politique à partir du 1er janvier 2009, 
et 3. l’appréciation erronée des marchés. 
Concernant la grève: depuis 1990, la 
Suisse met en oeuvre une politique agri-
cole visant à découpler la garantie du 
revenu de l’évolution des prix. A cet ef-
fet, les paiements directs ont été portés 
de 8000 à 47 000 francs par exploitation. 
Nous sommes aujourd’hui néanmoins bien 
éloignés de l’acceptation des réalités du 
marché. Au contraire, on s’efforce même, 
au moyen d’interventions politiques, de 
faire marche arrière pour revenir au temps 
de l’Union fromagère et de la Butyra. En 
1999, au début de la mise en oeuvre de la 
politique agricole 2002, il était clair que 
les aides disparaîtraient à la fin 2008 et 
que la branche devait se préparer à s’en 
sortir sans soutien étatique au beurre et 
à la poudre de lait. Malgré tout, la phase 

des prix élevés de 2007 n’a pas été exploi-
tée pour éliminer de manière anticipée les 
aides inutiles ou pour limiter les mesures 
d’entraide aux situations extraordinaires 

Exiger l’intervention de l’État et la protection  
à la frontière, c’est ignorer que l’agriculture  
produit bien plus de lait que n’en consomme  
la population suisse, ce qui rend les exportations 
incontournables.



en temps de crise. L’industrie laitière a 
cédé au chantage des producteurs, et les 
mesures d’entraide déclarées obligatoires 
par la Confédération en vue des situations 
extraordinaires ont été utilisées abusive-
ment pour imposer une augmentation du 
prix du lait contre la tendance du marché. 
Ce faisant, on a totalement ignoré que le 
marché fromager est ouvert depuis juin 
2007 et qu’il n’est plus possible de pro-
céder à une segmentation du marché en 
distinguant les ventes en Suisse des ex-
portations dans l’UE. 

Les fromagers ont prouvé qu’ils se sont 
préparés en temps utile à l’ouverture des 
marchés et, dès lors, qu’ils avaient aussi 
fait correctement l’appréciation de la si-
tuation en été 2008. Nous avons rappelé 
régulièrement que le prix du lait doit rester 
compétitif par rapport à l’UE et que l’on 
devrait, si possible, transformer 50% du 
lait en fromage pour sauvegarder l’équili-
bre sur le marché laitier. Ces appels n’ont 
malheureusement pas été entendus. Le 
prix à court terme de l’industrie a été plus 
tentant qu’un positionnement efficace à 
long terme des exportations de fromage 

suisse. Les nuées orageuses s’amoncel-
lent à l’orée de 2009: des stocks élevés 
de beurre et de poudre de lait en Suisse, 
de mauvaises incitations des prix pour 
la production laitière, la disparition des 
aides de la Confédération, l’abolition du 
contingentement laitier, des prix d’un ni-
veau historiquement bas sur les marchés 
mondiaux, la crise économique… L’orage 
n’épargnera malheureusement pas non 
plus les fromagers, alors qu’ils n’ont pas 
à assumer la responsabilité de cette si-
tuation. Mais quelles sont les solutions à 
ces problèmes? Les uns veulent une inter-
vention étatique accrue et la protection à 
la frontière, tandis que d’autres veulent 
enfin des conditions conformes à l’écono-
mie de marché au niveau de l’ensemble de 
l’agriculture. 

Exiger l’intervention de l’État et la pro-
tection à la frontière, c’est ignorer que 
l’agriculture produit bien plus de lait que 

n’en consomme la population suisse, ce 
qui rend les exportations incontournables. 
Dès lors, il est simplement impossible 
d’échapper aux règles du marché, et celui 
qui s’est voilé la face à ce sujet jusqu’ici 
ferait bien de regarder la réalité en face 
sans plus attendre! 

Si 2008 a été caractérisée par l’«inonda-
tion laitière» dont nous allons subir les 
conséquences en 2009, elle a aussi été 
une année de messages positifs qu’il ne 
faut pas oublier. Au printemps, les froma-
gers suisses ont décroché pour la deuxiè-
me fois consécutivement le titre de «World  
Champion», décerné au meilleur fromage 
du monde, ce qui n’allait pas de soi puisque 
plus de 2000 produits se sont affrontés. En 
ce qui concerne la gestion durable des en-
treprises aussi, les fromageries comptent 
parmi les meilleures. La nouvelle solution 
de branche pour la gestion de la qualité, 
par exemple, a recueilli de nombreuses 
louanges et a été jugée exemplaire pour 
la production artisanale de denrées ali-
mentaires. De plus, plus de la moitié des 
exploitations se sont engagées à attein-
dre des objectifs d’économies d’énergie 
en rapport avec le protocole de Kyoto et, 
ainsi, à fournir une contribution importan-
te à l’utilisation économique des ressour-
ces. L’image très positive qu’a le public du 
fromage suisse, et donc des fromagers, a 
pu être consolidée. Tous ces succès pré-
supposent un immense engagement des 
familles des fromagers, sans garantie de 
réussite ni de reconnaissance. 

Au moment où j’écris ces lignes, je sais que 
je quitterai FROMARTE dans le courant 
de 2009 après 14 années d’activités. Je 
saisis l’occasion de ce message pour re-
mercier tous les acteurs de l’économie lai-
tière suisse pour l’agréable collaboration 
pendant toutes ces années ou, du moins, 
pour le respect que l’on m’a accordé. Les 
nombreuses et bonnes relations que j’ai 
pu nouer en Suisse, et notamment aussi 
au niveau international, subsisteront. Le 
succès du fromage suisse n’est pas le 
fruit du travail d’une personne mais de 
celui des meilleurs fromagers du monde ! 

 

Anton Schmutz, Directeur FROMARTE

Le succès du fromage suisse n’est pas le fruit 
du travail d’une personne mais de celui des 
meilleurs fromagers du monde!
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L’économie laitière suisse en 2008

Taxe sur le CO2 sur les combustibles
fossiles

Une redevance de 3 centimes par litre 
d’huile de chauffage est perçue depuis le 
1er janvier. Grâce au groupe de benchmark 
de FROMARTE, 219 exploitations remplis- 
sent les conditions leur permettant de 
demander le remboursement de la taxe.  
De plus, un deuxième groupe de bench-
mark a été lancé dans le courant de cette 
année. L’utilisation efficace de l’énergie 
conserve toute son importance même si  
le prix du pétrole baisse. 

PA 2011: audition au sujet 
du deuxième paquet d’ordonnances

Le 21 janvier, le Conseil fédéral a ouvert la 
procédure de consultation sur le deu-
xième paquet d’ordonnances relatives à la 
politique agricole 2011. Le but du Conseil 
fédéral était de fixer dès la mi-2008 le 
cadre des dispositions en vigueur à partir 

de 2009. L’aspect principal du 2e paquet 
d’ordonnances était la répartition équili-
brée des paiements directs. La réduction 
des contributions générales à la surface et 
des contributions pour la garde d’animaux 
consommant des fourrages grossiers était 
à disposition, au profit des cultures spé-
ciales et de la prime par vache laitière. 

Droits de douane compensatoires
sur la poudre de lait suisse 

En automne 2007, le monde a vécu une 
augmentation du prix des conserves de 
lait telle qu’elle ne s’était encore jamais 
produite. Les prix du lait en Suisse ont sui-
vi avec un certain décalage. En raison de 
la forte augmentation des prix dans l’UE 
comparativement à la Suisse, des droits 
de douane compensatoires ont été perçus 
pour la première fois par l’UE à partir 
du 1er février sur la poudre de lait suisse 
exportée dans des produits transformés. 

Vers le début de l’été, les faiblesses de la 
«loi sur le chocolat» sont devenues mani-
festes: bien que les prix dans l’UE soient à 
nouveau tombés clairement en dessous du 
niveau suisse, l’UE a continué de perce-
voir des droits de douane compensatoires 
sur la poudre de lait. L’Office fédéral de 
l’agriculture a dû intervenir avec des mo-
yens prélevés dans le fonds des importa-
tions du beurre pour empêcher le trafic de 
perfectionnement. Ce n’est qu’à la fin août 
que l’UE a été disposée à accepter une 
nouvelle base de prix.

Fondation de la CISA

Le 30 avril, des entreprises et organisa-
tions de l’agriculture, de l’industrie des 
denrées alimentaires, du commerce et 
de la protection des consommateurs ont 
fondé la Communauté d’intérêts pour le 
secteur agroalimentaire suisse (CISA).  
La CISA est favorable à la négociation  
d’un accord de libre-échange agricole en-
tre la Suisse et l’UE. La CISA s’engage en 
faveur de bonnes conditions-cadres pour 
la chaîne de plus-values suisse dans le 
secteur agroalimentaire. FROMARTE est 
membre fondateur de la CISA et est rep-
résentée dans son comité par le directeur.

Adaptation du droit suisse 
sur les denrées alimentaires 
au droit de l’UE 

En automne 2007, le Conseil fédéral a 
décidé de changer de pratique pour la 
promulgation des prescriptions relatives 
à la production. En vertu de ces déci-
sions, des différences par rapport au 
droit de l’UE ne doivent plus être pré-
vues que si d’impérieux motifs d’intérêt 
public le nécessitent. Le Conseil fédéral 
a fixé au 7 mars l’entrée en vigueur des 
différentes modifications du droit des 
denrées alimentaires. Ces modifications 
concernaient la protection de la santé, par 
exemple en fixant à 2%, au maximum, la 
teneur en acides gras trans et en intro-
duisant la liste positive des substances 
utilisées dans les encres servant pour les 
emballages. Les dispositions concernant 
les indications autorisées au sujet de la 
valeur nutritive et de la santé doivent 
contribuer à l’amélioration de la trans-
parence. A l’avenir, les indications dites 
«Health-Claims» seront autorisées. Pour 
l’économie laitière, l’introduction de la 
standardisation de la teneur en matière 

Événements importants du point de vue 
des spécialistes suisses du fromage

6
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grasse du lait entier était importante, 
puisqu’il s’ensuit une production supplé-
mentaire de beurre pouvant atteindre 1000 
tonnes. Depuis le 1er avril, la température 
d’entreposage du lait de fromagerie est de 
la responsabilité du fabricant de fromage. 
De plus, l’utilisation de sel iodé ou fluoré 
doit obligatoirement être déclarée. La 
délégation des contrôles officiels des den-
rées alimentaires à des entreprises tierces 
accréditées, exigée depuis 2006,  
a été reprise.  

Une révision totale de la loi sur les denrées 
alimentaires est prévue en 2010 / 2011. 
L’objectif est d’atteindre une compatibilité 
intégrale avec la CE.  

400 chercheurs du secteur fromager
venus à Berne de tous horizons

Le 10 mars, la conseillère fédérale Doris 
Leuthard a ouvert le symposium quadrien-
nal consacré au fromage de la Fédération 
laitière internationale (FIL), organisé par la 
Station fédérale de recherche Agroscope 

Liebefeld-Posieux. Plus de 400 scienti-
fiques venus de 41 pays et 5 continents ont 
participé à cette manifestation à Berne. 
FROMARTE a saisi cette occasion pour 
faire découvrir aux hôtes étrangers la 
diversité de la Suisse. Lors de la soirée de 
gala, sur le Gurten, l’économie fromagère 
s’est présentée parée de ses plus beaux 
atours. Les participantes et participants 
ont été enthousiasmés par des présenta-
tions du paysage et de la culture – culi-
naire notamment – des quatre «régions 
fromagères» de Suisse. Avec la remise, 
par Agroscope, d’un SWISS CHEESE 
AWARD pour la recherche fromagère 
internationale, la plus haute distinction 
décernée en Suisse, pays du fromage, est 
partie pour la première fois à l’étranger. 
C’est avec fierté que la Danoise Ylva Ardö 
a pris possession du prix.

Mandat de négociations pour 
le libre-échange dans le secteur
agricole avec l’UE

Le 14 mars, le Conseil fédéral a décidé 
d’entamer des négociations avec l’UE au 
sujet d’un libre-échange dans le secteur 
agroalimentaire. Pour le Conseil fédéral, 
le libre-échange agricole avec l’UE serait 
une forme de solution au problème du 
remaniement de la politique agricole tous 
les quatre ans, difficile sur le plan de la po-
litique intérieure. De son côté, l’agriculture 
directement concernée voit dans un tel 
accord la ruine de la production agricole 
suisse. La plupart des transformateurs 
sont favorables à des négociations. Ils 
en attendent de meilleures conditions 
d’accès à un marché comptant  
450 millions de consommateurs, et donc 
de meilleures perspectives de croissance 
pour les entreprises suisses. 
Le 8 avril, le Département fédéral de 
l’économie a informé sur la composi-
tion du groupe de travail des mesures 
d’accompagnement. Ce groupe est chargé 
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Le 1er mai, l’accord de libre-échange des 
Etats membres de l’AELE avec l’union 
douanière sud-africaine SACU est entré 
en vigueur, l’Afrique du Sud étant, pour la 
Suisse, de loin le plus important partenai-
re commercial sur le continent africain. 
L’accord prévoit notamment un contingent 
de 200 tonnes de fromage exempt de droits 
de douane.

Soutien pour les porcs suisses 
élevés au petit-lait 

En mai, FROMARTE a fourni une contri-
bution importante au projet de recherche 
consacré à l’influence du petit-lait sur la 
qualité de la viande de porc. La branche 
fromagère a démontré ainsi son intérêt à 
une utilisation écologique judicieuse du 
petit-lait et au produit suisse exclusif, de 
haut niveau qualitatif, qu’est le porc suisse 

d’élaborer des mesures concrètes pour 
soutenir les acteurs directement concer-
nés sur le marché européen ouvert. Ce 
groupe de travail se compose de 15 rep-
résentants de l’ensemble de la chaîne de 
plus-value. FROMARTE est représentée 
dans ce groupe par son directeur.

L’UE décide l’augmentation 
de 2% des quotas laitiers

Au début avril, les ministres de 
l’agriculture de l’UE ont décidé le  
relèvement de 2% des quotas laitiers. 
Cette mesure a été prise dans le cadre de 
l’augmentation planifiée par étapes des 
quotas jusqu’à la suppression définitive, 
prévue le 31 mars 2015. Grâce au dévelop-
pement positif du marché, les restitutions 
à l’exportation ont pu être réduites à zéro 
pour la première fois depuis leur introduc-
tion en 1968, et les stocks d’intervention 
étaient vides. L’UE met ainsi en oeuvre la 
même politique que la Suisse, qui suppri-
me toutes les aides à la fin 2008 et offre 
depuis 2006 aux producteurs désireux de 
se faire exempter du contingent laitier 
étatique la possibilité de le faire.

Peur de la faim: gel du cycle 
de Doha 

Au printemps, les gens sont descendus 
dans la rue toujours plus fréquemment en 
Asie, en Afrique et en Amérique du Sud 
pour manifester contre l’augmentation du 
prix des denrées alimentaires.  
La demande croissante de matières 
premières pour la production de fourrage 
et de carburants biologiques ainsi que 
le prix élevé du pétrole ont causés des 
problèmes d’approvisionnement dans des 
pays contraints d’importer des denrées 
alimentaires. Si les importations de 
denrées alimentaires bon marché ont été 
régulièrement critiquées, ces dernières 
années, comme motif de l’effondrement 
de l’agriculture suisse, ce sont cette fois 
les prix élevés des denrées alimentaires 
qui sont désignés comme responsables 
de la crise alimentaire. Le cycle de Doha 
de l’OMC a pour but d’améliorer la loyauté 
dans le commerce agricole mondial. Les 
succès se sont malheureusement faits 
attendre jusqu’ici puisque les négocia-
tions n’ont pas progressé jusqu’à l’été. 
L’OMC sera vraisemblablement paralysée 
pendant plus d’une année en raison des 
élections présidentielles aux Etats-Unis. 

élevé au petit-lait. Les résultats de cette 
étude devraient être connus au début 
2009. 

Le «Schweizer Bauer» promu 
instrument de lobbying pour le prix
du lait

Indépendamment des règles du journalis-
me, le «Schweizer Bauer» s’est transfor-
mé, en mai, en instrument de lobbying pour 
l’augmentation du prix du lait. Ignorant 



la tendance sur le marché européen, le 
journal exigeait dans ses commentaires 
des prix plus élevés pour le lait suisse.  
«Si un marketing habile peut convaincre 
les consommateurs de payer 40 centimes 
de plus pour l’eau minérale, le lait devrait, 
en fait, aussi pouvoir être vendu 30 cen-
times plus cher». Cette «action» n’était 
peut-être pas la bonne solution pour aider 
à résoudre le problème de la baisse des 
exportations de fromage, mais elle aura au 
moins été un instrument d’acquisition de 
nouveaux abonnés… 

Un titre de «CEO»: pas la panacée
contre les décisions étrangères 
à la réalité du marché

Le 2 juin, les quatre Grands (Emmi, 
Cremo, Nutritec et ELSA) ont rencontré 
les Producteurs suisses de lait pour des 
négociations. Le résultat de ces dernières 
aura vraisemblablement étonné même 
les producteurs! Les entreprises étaient 
prêtes à payer 6 centimes de plus par kilo 
de lait à partir du 1er juillet, pour une durée 
de six mois. Cette décision aurait découlé 
du signal des grands distributeurs qui 
auraient été disposés à répercuter des 

augmentations de prix sur les consom-
mateurs, mais aussi de la garantie de la 
PSL – en infraction avec la loi – d’utiliser 
des moyens du fonds de soutien au prix 
du lait pour garantir l’augmentation de 
prix. La situation des exportations, et 
donc la compétitivité des exportations 
de fromage sur le marché européen, a été 
complètement ignorée. La suite a pris la 
forme d’exigences de prix des producteurs 
également auprès des organisations de 
sortes. Les représentants des fabricants 
de fromage ont invité à faire preuve de cir-
conspection et ont proposé d’attendre tout 
d’abord l’évolution des ventes à la suite 
des adaptations de prix du printemps. En 
septembre, il était clair que l’appréciation 
du marché que les fromagers avaient faite 
était correcte et qu’une augmentation du 
prix indicatif eût été une erreur.  
Dès octobre, les quatre Grands faisaient 
marche arrière en réduisant partiellement 
les quantités reprises ou en procédant à 
des retenues sur le prix.

Reprise de Baer par Lactalis

Au début juin, le plus grand producteur 
suisse de fromage à pâte molle annonçait 
la vente de l’entreprise à la société  
Lactalis. La famille Baer a pris cette 
décision en raison de l’impossibilité 
d’augmenter suffisamment les ventes pour 
survivre sur un marché libéralisé. Avec 
Lactalis, c’est l’un des plus grands trans-
formateurs de lait au monde qui reprend 
une entreprise suisse à la riche tradition. 
Il se pourrait que ce modèle fasse école à 
l’avenir...

Adoption, par le Conseil fédéral, 
du deuxième paquet d’ordonnances
relatives à la PA 2011

Après la consultation en janvier, le Conseil 
fédéral a adopté le 25 janvier le 2e paquet 
d’ordonnances relatives à la PA 2011. 
Ainsi, les conditions en vigueur à partir 
du 1er janvier 2009 étaient arrêtées. 
L’abolition de toutes les aides pour le lait 
est compensée, chez les producteurs, 
par l’augmentation de 250 francs de 
la contribution par vache. L’obligation 
d’annoncer les contrats, la production et 
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les produits. Par conséquent, la responsa-
bilité du fabricant envers le consommateur 
va s’accroître dans un avenir proche. Pour 
les fabricants de fromage, il est important 
que l’introduction du principe du cassis 
de Dijon dans les relations avec l’UE soit 
assortie de la réciprocité. Par le passé, les 
prescriptions de certains pays au sujet des 
denrées élémentaires ont donné lieu à des 
discussions. L’exemple le plus récent est 
celui de la France, qui exige l’utilisation 
de sel de cuisine exempt de iode pour la 
fabrication du fromage. 

Mifroma SA s’étend dans le secteur 
fromager

Avec la reprise de 85% du capital social 
de la société E. Dörig Käsehandel SA, 
à Urnäsch, Mifroma a annoncé en août 
qu’elle allait étendre et promouvoir la 
vente de spécialités fromagères de Suisse 
orientale, notamment d’Appenzeller. 

la transformation reste en vigueur après la 
suppression du contingent laitier.

Le principe du cassis de Dijon 
en consultation

Le 25 juin, le Conseil fédéral a ouvert la 
procédure de consultation sur la révision 
partielle de la loi fédérale sur les entraves 
techniques au commerce LETC. L’élément 
principal de ce projet législatif exigeant 
est l’introduction unilatérale prévue du 
principe du cassis de Dijon, c’est-à-dire 
la possibilité d’importer des produits en 
Suisse, même s’ils ne remplissent pas 
les dispositions légales, à condition que 
leur commercialisation soit autorisée 
dans un pays de l’UE. Avec la révision de 
la LETC, le Conseil fédéral entend oeuvrer 
systématiquement à l’élimination des pre-
scriptions spécifiques à la Suisse et, ainsi, 
prendre des mesures contre les prix éle-
vés en Suisse. En même temps, les dispo-
sitions légales relatives à la sécurité des 
produits devraient être étendues à tous 

Recettes douanières 
pour les paysans

Le 10 septembre, le Conseil fédéral 
a mis en consultation un projet pré-
voyant l’inscription au bilan d’une 
réserve pour le financement de me-
sures d’accompagnement au bénéfice 
de l’agriculture. Ce projet prévoit, de 
2009 à 2016, la «réservation» de toutes 
les recettes douanières résultant de 
l’importation de produits agricoles et des 
denrées alimentaires pour les mesures 
d’accompagnement en rapport avec 
le libre-échange agricole. Pour cette 
période, les droits de douane sur les 
denrées agricoles devraient représen-
ter 3,6 milliards de francs. Les fonds 
seront utilisés exclusivement pour les 
mesures d’accompagnement décidées 
dans le cadre du libre-échange agrico-
le. L’acquittement généreux des coûts 
uniques d’adaptation devrait augmenter 
les chances d’un futur accord avec l’UE, 
du moins sur le plan de la politique  
intérieure.  

Signature d’un accord 
de libre-échange avec le Japon

A la fin septembre, la Suisse et le Japon 
se sont entendus sur un accord de libre-
échange qui devrait entrer en vigueur 
dans le courant de 2009. Cet accord de 
portée globale conclu avec la deuxième 
économie publique du monde par la taille 
est très important. Pour la première fois, 
la Suisse avait à défendre dans le dossier 
de l’agriculture des intérêts plus offensifs 
que son partenaire de négociations. Le 
Japon, qui est le plus grand importateur 
de fromage au monde, est disposé à rédu-
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ire fortement les droits de douane pour le 
fromage. De plus, les vins suisses pourront 
être importés sans droits de douane après 
une période transitoire de 9 ans.

Protection AOC pour le fromage 
à raclette du Valais

Après de longues années de procédure, 
l’appellation «Raclette du Valais» a pu 
être inscrite, en octobre, dans le registre 
des appellations d’origine. La demande 
avait été déposée le 1er juillet 1997. La 
volonté des requérants de ne permettre 
l’utilisation de la désignation Raclette que 
pour le fromage à raclette du Valais avait 
déclenché des oppositions en masse. Le 
Tribunal fédéral a finalement tranché. 
L’avenir nous dira si ce jugement est propi-
ce à la Suisse.

Coup d’envoi des Olympiades 
des fromages de montagne 2009

Le 31 octobre, le coup d’envoi des 
Olympiades des fromages de montagne 
2009 a été donné, dans l’arc jurassien, en 
présence des directeurs de l’économie 
publique des cantons de Berne et du 
Jura et du directeur de l’Office fédéral de 
l’agriculture. Une sculpture aux dimens
ions impressionnantes représentant une 
Tête de Moine a été dévoilée, à cette oc-
casion, au giratoire de La Basse-Ferrière, 
dans le Jura bernois. Du 22 au 25 octobre 
2009, FROMARTE organise pour la deu-
xième fois en Suisse cette grande mani-
festation internationale, qui se déroulera 
à Saignelégier, Bellelay et Tramelan.  

Début du marathon 
du libre-échange agricole

Le 4 novembre, la conseillère fédérale 
Doris Leuthard a rencontré la commis-
saire européenne à l’agriculture, Mariann 
Fischer Boel ; cette rencontre a marqué le 

début des négociations entre la Suisse et 
l’UE au sujet d’un libre-échange agricole. 
La Suisse s’attend à ce que les négocia-
tions puissent durer jusqu’en 2010. La voie 
sera encore longue jusqu’à l’abolition de 
tous les droits douaniers sur les produits 
agricoles, et une votation populaire sera 
sans doute nécessaire. Ce qui est devenu 
réalité pour le fromage le 1er juin 2007 ne 
le sera vraisemblablement qu’au plus tôt 
en 2016 pour les autres produits agri-
coles. L’évolution de la situation dépend 
également des négociations de l’OMC, 
selon la pression qu’elles exerceront en 
vue de la réduction des droits de douane 
dans ce secteur. 

Fondation de l’Association Lait
Suisse ALS

Le 7 novembre, des organisations de 
producteurs et transformateurs de lait, 
décidées à orienter leurs activités en 
fonction des besoins du marché, ont créé 
l’Association Lait Suisse ALS. Le but de 
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cette association est la mise en place 
d’instruments orientés au marché pour 
le pilotage du marché laitier. FROMARTE 
est l’un des membres fondateurs de l’ALS 
et s’y engage en faveur d’une politique 
offensive. Impossible, pour l’instant, de 
savoir si cette association parviendra à 
s’imposer au sein de l’économie laitiè-
re suisse, vu l’intensité de la pression 
qu’exercent les paysans conservateurs 
sur les responsables de l’ALS! 

Adoption du paquet agricole 
par le Conseil fédéral

Les principales décisions ayant été prises 
en été, le Conseil fédéral a adopté le 12 
novembre une nouvelle série de modifica-
tions d’ordonnances agricoles. L’économie 
laitière était notamment concernée par les 
précisions apportées à l’ordonnance sur 
les désignations «montagne» et «alpage». 
La transformation du lait prêt à la consom-
mation et la maturation du fromage seront 
également possibles en dehors de la zone 
de montagne ou d’estivage. La question de 
l’obligation de la certification a également 
fait l’objet de clarifications.  

Table ronde pour solutionner 
les problèmes du marché laitier

A la mi-décembre, l’Union suisse des 
paysans a convoqué une table ronde pour 
examiner les problèmes de l’économie 
laitière. Au coeur de la discussion se si-
tuait le financement des stocks excéden-
taires de beurre et de poudre de lait, qui 
s’étaient accumulés après l’augmentation 
du prix du lait industriel, le 1er juillet. Le 
fait que l’Union paysanne ait été prête 
à ramener à la table des négociations 
la PSL, jusque-là inflexible, peut être 
interprété comme un signe de solidarité 
dans le secteur agricole. Il est effrayant, 
10 ans après la libéralisation du marché 
laitier, de constater à quel point certains 
grands transformateurs de lait considèrent 
comme allant de soi que les problèmes 
seront résolus par la Confédération. Cette 
constatation démontre que les fromagers 
ont notablement mieux fait leur travail que 
certains Grands de l’économie laitière.

Echec de la motion Kunz 
au Conseil national

La motion déposée par le conseiller 
national Joseph Kunz à la fin octobre 2008 
exigeait du Conseil fédéral qu’il inscrive 
dans la loi sur l’agriculture la force obliga-
toire générale de systèmes de gestion des 

quantités de lait. En clair, cela eût signifié 
la création d’une base légale à l’institution 
d’une gestion des quantités de lait de 
portée obligatoire, organisée selon le droit 
privé. FROMARTE a combattu résolument 
cette motion. Si les milieux politiques 
veulent une gestion des quantités relevant 
de l’économie planifiée, il appartient à 
l’Etat de le faire. Dans le cas contraire, 
le principe de l’économie de marché doit 
s’appliquer pour tous les acteurs. Cette 
motion a échoué au Conseil national 
avec un écart de cinq voix. Ce n’était 
sans doute pas la dernière tentative de 
l’agriculture pour échapper aux lois du 
marché...

Abolition des contrôles vétérinaires
à la frontière avec l’UE

Bonne nouvelle pour le public le 18 décem-
bre: l’UE a donné le feu vert à l’abolition 
des contrôles vétérinaires à la frontière à 
partir du 1er janvier 2009. Ainsi, les con-
trôles à la frontière des produits d’origine 
animale sont supprimés, notamment pour 
le fromage. En contrepartie, la Suisse a dû 
accepter l’interdiction de la «soupe pour 
les cochons» à partir du 1er juillet 2011. 
Il devrait donc désormais être possible 
d’exporter le fromage via tous les postes 
frontières équipés pour le passage des 
marchandises.
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Le marché fromager en 2008

Production fromagère 2008	
Total 179 338 tonnes  
(L’année précédente 176 280 tonnes) 
 
Indications en pour cent pour la quantité 
de fromage produite

m	 Mozzarella	 9,6%

m	 autres fromages frais	 14,2% 

m	 autres fromages à pâte molle	 3,7%

m	 Appenzeller	 5,0%

m	 Tilsit	 2,3%

m	 Raclette Suisse	 6,4%

m	 autres fromages à pâte mi-dure	13,4%

m	 Emmentaler AOC	 16,1%

m	 Le Gruyère AOC	 15,7%

m	 autres fromages à pâte dure	 7,6%

m	 Autres fromages	 5,9% 
	 Sbrinz AOC	 1,2% 
	 Vacherin Fribourgeois AOC	 1,4% 
	 Fromage du Valais	 1,2% 
	 Tête de Moine AOC	 1,2% 
	 Vacherin Mont d’Or AOC	 0,3% 
	 Fromages de brebis  
	 et fromages de chèvre	 0,6%

Exportations de fromage par groupe  
de produits en 2008	
Total 61 190 tonnes 
(L’année précédente 59 302 tonnes) 
 
Indications en tonnes de la quantité  
de fromage exportée

m	 Fromages frais	 1177,2 t

m	 Fromages à pâte molle	 789,5 t

m	 Fromages à pâte mi-dure	 12 399,2 t

m	 Fromages à pâte dure	 36 194,8 t

m	 Fromages à pâte extra-dure	 359,5 t
m	 Fromage fondu 	   10 269,4 t 
	 incl. fondue prête à l’emploi

Importations de fromage par groupe  
de produits en 2008	
Total 41 080 tonnes 
(L’année précédente 37 329 tonnes) 
 
Indications en tonnes de la quantité  
de fromage importée	

m	 Fromages frais	 13 568,0 t

m	 Fromages à pâte molle	 9796,3 t

m	 Fromages à pâte mi-dure	 7222,1 t

m	 Fromages à pâte dure	 3453,5 t

m	 Fromages à pâte extra-dure	 4922,4 t

m	 Fromage fondu	 2117,8 t

Les exportations de fromage ont augmenté de 1888 tonnes en 
2008. Elles ont ainsi atteint 61 190 tonnes, ce qui représente une 
croissance de 3,2%. La plus forte augmentation des exportations 
a été enregistrée en Allemagne. Avec des importations supplé-
mentaires de fromage suisse d’environ 2500 tonnes, notre voisin 
septentrional dépasse l’Italie (–1700 tonnes) et devient pour la 
première fois le principal marché étranger du fromage suisse. 
Les ventes d’Emmentaler AOC sur les marchés étrangers ont  
reculé de 1390 tonnes en 2008. Le Gruyère AOC a par contre 
vu ses exportations s’accroître de 887 tonnes. Un tiers, envi-
ron, de cette quantité a été exportée en décembre, en dehors 
de l’UE. Ce fait s’explique vraisemblablement par l’abolition des 
aides à l’exportation en dehors de l’UE à partir du 1er janvier 
2009. L’évolution des exportations d’autres fromages à pâte mi-
dure a également été réjouissante avec une croissance de 1529 
tonnes, ce qui est sans doute le fruit du travail des fromageries 
artisanales et des nombreuses spécialités qu’elles offrent. Le 
fromage à pâte molle, le fromage frais et la catégorie des «autres  
fromages» enregistrent également de forts taux de croissance. 
Des actions impénétrables de réduction du prix du lait, à l’origine 
de distorsions de la concurrence, sont un aspect moins agréable 
en rapport avec ces augmentations des exportations.

Les importations de fromage ont fortement augmenté de 3750 
tonnes, passant ainsi à 41 080 tonnes. Les importations de  
fromages frais ont connu une augmentation extrême, de 1941 
tonnes, mais celles de fromages à pâte molle, à pâte mi-dure et à 
pâte dure ont également crû. Seul le fromage fondu a enregistré 
un recul des importations.

Le bilan de l’évolution des importations et des exportations  
donne un excédent de 1863 tonnes en faveur des importations, 
ce qui correspond à la production de quelque 194 exploitations 
de production laitière.
(Source: TSM Fiduciaire Sàrl; statistique du marché laitier)

Comment obtenir des données actuelles
sur le marché?

FROMARTE établit un rapport mensuel sur la situation du mar-
ché laitier suisse. Les membres de FROMARTE le reçoivent au-
tomatiquement sous la forme d’une newsletter électronique.

La TSM Fiduciaire laitière Sàrl établit des statistiques men-
suelles sur le marché laitier; ces statistiques renseignent sur 
l’évolution de la production, de la transformation, de l’exportation 
et de l’importation sur le marché suisse.
Les données peuvent être consultées sur le site Internet  
www.tsm-gmbh.ch/statistiken.htm

Vous trouverez sur le site Internet de la Statistique laitière de 
la Suisse une vue d’ensemble globale du marché laitier suisse 
actualisée régulièrement (uniquement en allemand), à l’adresse 
www.milchstatistik.ch

De plus, l’Office fédéral de l’agriculture compile aussi des infor-
mations relatives aux marchés laitier et fromager suisses; elles 
sont à disposition sur le site Internet 
www.blw.admin.ch/dokumentation/00018/00110/00118/ 
index.html?lang=de



Le marché fromager en 2008
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Exportations de fromage par pays en 2008

Importations de fromage par pays en 2008

	 m Fromages 	 m Fromages 	 m Fromages 
	 à pâte molle	 à pâte mi-dure	 à pâte dure

Allemagne	 660,4 t	 8420,3 t	 6377,1 t
France	 114,2 t	 1236,9 t	 3935,3 t
Italie	 217,8 t	 52,8 t	 12 086,6 t
BeNeLux	 0,6 t	 380,8 t	 1835,8 t
Grande-Bretagne	 4,0 t	 21,8 t	 1045,8 t

	 m Fromages frais	 m Fromages 	 m Fromage	 m Autres	
		  à pâte molle 	 à pâte dure	 fromages 
			   et mi-dure

Allemagne	 3296,1 t	 1649,1 t	 2098,9 t	 176,2 t
France	 2476,1 t	 5188,5 t	 2646,0 t	 1059,2 t
Italie	 6655,7 t	 2111,8 t	 8337,5 t	 415,1 t
BeNeLux	 7,7 t	 30,5 t	 772,9 t	 2,5 t
Autriche	 157,3 t	 49,1 t	 426,2 t	 445,5 t
Grande-Bretagne	 0,8 t	 0,6 t	 114,5 t	 0 t

	 m Fromages frais	 m Fromages 	 m Fromage	 m Autres	
		  à pâte molle 	 à pâte dure	 fromages 
			   et mi-dure

Espagne/Portugal	 0,1 t	 26,8 t	 380,1 t	 0 t
Danemark	 931,3 t	 272,2 t	 174,0 t	 0 t
Norvège 
Suède	 0,2 t	 1,6 t	 15,3 t	 2,9 t
Grèce	 1,1 t	 435,4 t	 3,2 t	 0 t
Autres pays d’Europe	2,4 t	 14,3 t	 584,2 t	 9,0 t
Autres pays	 0,1 t	 0,4 t	 0,1 t	 0 t

	 m Fromages 	 m Fromages 	 m Fromages 
	 à pâte molle	 à pâte mi-dure	 à pâte dure

Espagne/Portugal	 0 t	 0 t	 421,8 t
Autres pays d’Europe	 176,9 t	 1730,1 t	 2315,6 t
Canada	 0 t	 71,8 t	 682,6 t
USA	 6,9 t	 267,4 t	 3964,1 t
Autres pays	 785,8 t	 217,2 t	 3889,5 t
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Formation professionnelle

Force obligatoire générale du fonds
pour la formation professionnelle

La société suisse d’industrie laitière (SSIL) 
est l’institution compétente pour la forma-
tion dans la branche de la transformation 
du lait en Suisse. Elle est compétente pour 
la formation de base, la formation supé-
rieure et le perfectionnement profession-
nel, comme partenaire de la Confédération 
et des cantons.

La SSIL, dont les membres sont  
FROMARTE et l’Association suisse des 
laitiers (ASL), a adopté le 3 juillet 2007 le 
règlement d’un fonds pour la formation 
professionnelle. Selon les dispositions de 
l’art. 60 de la nouvelle loi sur la formation 
professionnelle, le Conseil fédéral peut 
décréter, sur demande, la force obligatoi-
re générale d’un fonds pour la formation 
professionnelle pour une branche. Avec 
une telle décision, les entreprises qui ne 
contribuaient pas, auparavant, à la prise 
en charge des coûts de la formation pro-
fessionnelle sont contraintes de cotiser 
à ce fonds. Donnant suite à la requête de 
la SSIL, le Conseil fédéral a prononcé la 
force obligatoire générale du fonds pour 
la formation professionnelle, avec effet 
au 1er février 2008. La quantité annuelle de 
lait transformé sert de base de calcul.  

Transformation artisanale du lait	  
Fr. 2.00 par 10 000 kg de lait

Transformation industrielle  
sans conserves de lait	  
Fr. 1.10 par 10 000 kg de lait

Transformation industrielle en conserves 
de lait Fr. 1.10 par 30 000 kg de lait.

La participation au fonds est obligatoire 
pour toutes les entreprises et parties 
d’entreprises qui transforment du lait en 
une ou plusieurs étapes de processus, 
indépendamment de leur forme juridique. 
Il s’agit notamment de procédés faisant 
intervenir le traitement thermique du lait, 
de la séparation, la standardisation et 
l’homogénéisation, du mélange et de la 
stabilisation, de processus d’adjonction 
d’acides, de processus de fabrication de 
fromage, de processus en rapport avec 
les concentrés de matières grasses et de 
protéines, du conditionnement, de l’em-
ballage et de l’entreposage des produits. 

Ce fonds sert au financement de toutes les 
mesures de développement, d’entretien 
et de mise en oeuvre d’un système global 

de formation professionnelle dans l’éco-
nomie laitière. Il s’agit notamment de la 
publicité pour la relève, de projets-pilotes, 
de l’actualisation de plans de formation et 
de règlements d’examens, de l’élaboration 
de moyens didactiques, de procédures de 
qualification et des cérémonies de clôture. 
La SSIL a chargé FROMARTE de procé-
der à l’encaissement des contributions 
obligatoires auprès des transformateurs 
artisanaux de lait. L’ASL pourvoit à l’en-
caissement auprès des transformateurs 
industriels de lait. Pour les membres de 
FROMARTE et de l’ASL, cette contribution 
est incluse dans la cotisation annuelle.

Poursuite de l’augmentation 
du nombre de personnes en 
formation dans l’industrie laitière

La formation de technologue en industrie 
laitière rencontre beaucoup d’intérêt. Vu 
la mutation structurelle continue que 
connaît le secteur de la transformation 
du lait, ce succès ne va pas de soi. Les di-
verses activités régionales de promotion 
de la relève, notamment les expositions 
professionnelles, les manifestations d’in-
formation des jeunes et les contacts avec 
des conseillers professionnels, se sont ré-
vélées payantes. Le résultat de l’enquête 
réalisée par la SSIL auprès des apprentis 
l’automne passé est également réjouis-
sant puisque 97,7% étaient satisfaits de 
la profession choisie! Nous pouvons en 
déduire que le concept de la formation 
remplit les attentes des jeunes.

Dans les écoles professionnelles de l’in-
dustrie laitière, au nombre de quatre, 
l’année scolaire 2008 / 09 a commencé 
avec 368 personnes en formation comme 
technologues en industrie laitière (année 

précédente: 350) et 44 comme employé /
es en industrie laitière (année précé-
dente: 44). Le total de 412 personnes en 
formation est le record depuis 2001; ces 
personnes se répartissent comme suit sur 
les écoles professionnelles: Grangeneuve 
124, Langnau 111, Sursee 76 et Wil 101. Ces 
dernières années, le nombre de person-
nes en formation a crû régulièrement dans 
toutes les écoles professionnelles.  

Médailles pour les entreprises 
de formation

La médaille du mérite de la SSIL n’est 
décernée que tous les cinq ans. Une dis-
tinction est décernée aux entreprises de 
formation des technologues en industrie 
laitière qui recrutent et instruisent régu-
lièrement de très bonnes personnes en 
formation et qui soutiennent le perfec-
tionnement de la relève professionnelle. 
Par leur activité, ces entreprises jouent 
un rôle déterminant pour le niveau de 
formation actuel et futur dans l’économie 
laitière.

Un nombre déterminé de points est attri-
bué à une entreprise de formation pour 
chaque apprenti / e qui obtient, à l’examen, 
une note moyenne totale d’au moins 5,3. 
Selon le règlement, 8 médailles, au maxi-
mum, peuvent être remises tous les cinq 
ans aux meilleures entreprises de forma-
tion membres de FROMARTE et de l’ASL. 
Le nombre de médailles décernées res-
pectivement aux membres de FROMARTE 
et de l’ASL tient compte du nombre de 
personnes en formation des deux organi-
sations, conformément au règlement des 
cotisations. 
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Entreprises formatrices qui ont reçu une distinction

n	 Emmentaler Schaukäserei AG 	 3416 Affoltern i.E.	 BE

n	 Emmi Frischprodukte AG 	 6032 Emmen	 LU

n	 Emmi Frischprodukte AG	 3072 Ostermundigen	 BE

n	 Glauser Urs, fromagerie 	 3504 Oberhünigen	 BE

n	 Hostettler Fritz, fromagerie 	 3087 Niedermuhlern	 BE

n	 Fromagerie Marbach-Schangnau AG 	 6196 Marbach	 LU / BE

n	 Stämpfli Hans, fromagerie Spengelried 	 3204 Rosshäusern	 BE

n	 Stirnimann Markus, Napf-Chäsi AG 	 6156 Luthern	 LU



Préparation de la réforme 
professionnelle

Le concept de formation des technolo-
gues en industrie laitière date d’il y a 
bientôt 10 ans. Par conséquent, la SSIL a 
décidé d’entamer les travaux de réforme 
de la formation de base des technologues 
en industrie laitière. Les différentes éta-
pes à respecter au sujet de l’ordonnance 
et du plan de formation sont consignées 
dans un manuel détaillé publié par l’Office 
fédéral de la formation professionnelle et 
de la technologie (OFFT). Le processus de 
réforme commence avec la phase d’ana-
lyse et la phase conceptuelle. Il dure qua-
tre ans, au total, jusqu’au lancement de la 
nouvelle formation professionnelle, ce qui 
signifie, pour nous, août 2012. La direction 
opérationnelle du projet est assumée par 
la SSIL. La Haute école de formation pro-
fessionnelle EHB, à Zollikofen, assure le 
suivi des aspects pédagogiques de cette 
réforme. Cette réforme professionnelle 
permettra à la branche de la transforma-
tion du lait de faire valoir ses besoins et 
ses attentes pour la formation future.

Fédération européenne de laiterie

L’assemblée générale de l’Association 
européenne des diplômés de l´industrie 
laitière (AEDIL) s’est déroulée le 23 juin 
2008, à Ciechocinek (Pologne), en corré-
lation avec l’assemblée annuelle de la fé-
dération polonaise «Krajowe Stowarzys-
zenie Mlecazarzy». Le projet UE Leonardo 
intitulé «European Dairymen» a été lancé. 
La tâche principale du groupe d’experts 
est l’élaboration d’un standard UE com-
mun pour les technologues en industrie 
laitière sur le marché du travail européen. 
La SSIL est présente au sein du groupe 
d’experts aux côtés des représentants de 
l’Allemagne, du Danemark, de la France, 
de l’Angleterre et de la Pologne.

Formation professionnelle

Organes et personnes

Etat au 31 décembre 2008

Comité
n	 Kolly René, Le Mouret Président	 n	 Schmutz Anton, Berne 

n	 Lauber Isidor, Ostermundigen 	 n	 Stoffel Werner, Davos

n 	Maire René, Rosshäusern	 n	 Wegmüller Andreas, Villars-sur-Glâne

Commission du développement professionnel et de la qualité (commission 
BEQ) pour la formation de base

n	 Kolly René, Le Mouret Président	 n	 Rosenkranz Edith, BBT, Berne

n	 Baumgartner Fritz, Trub	 n	 Knüsel Hans, Sursee		

n	 Birchler Franz, Berne	 n	 Louis Markus, Bischofszell

n	 Bisig Walter, Zollikofen	 n	 Pernet René, Thierrens

n	 Blum Simon, Lanzenneunforn	 n	 Sutter Peter, MBA, Berne

n	 Demierre Martin, Grangeneuve	 n	 Wegmüller Andreas, Villars-sur-Glâne

n	 Estermann Norbert, Suhr	 n	 Woodtli Martin, Langnau

n	 Friedli Ernst, Wil

Commission d’assurance de la qualité pour l’examen professionnel et 
l’examen professionnel supérieur

n	 Birchler Franz, Berne Président	 n	 Monney Jean-Pierre, Estavayer-le-Lac

n	 Aschwanden Hans, Seelisberg	 n	 Monney Philippe, Grangeneuve

n	 Engel Martin, Ostermundigen	 n	 Röösli Thomas, Emmen

n	 Kolly Claude, Rossens	 n	 Ruckli Philipp, Sursee

n	 Küttel Thomas, Sursee	 n	 Züger Marcel, Lömmenschwil

n	 Lüscher Bertocco Monika,  
	 Grangeneuve

Secrétariat
n	 Birchler Franz Directeur	 n	 von Weissenfluh Ruth collaboratrice
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Après une longue période de formation ces Messieurs portent le titre de technologue en industrie laitière 

avec diplôme fédéral.



Examen professionnel pour technologues en industrie laitière

Sur les 18 candidates et candidats qui se sont présentés à l’examen professionnel  
en 2008, 17 ont obtenu le brevet fédéral de technologue en industrie laitière. Le taux  
de réussite s’élève à 94,4% (83,3% l’année précédente).

Examen professionnel supérieur pour technologues en industrie laitière

Sur les 19 candidats qui se sont présentés en 2008 à l’examen professionnel supérieur, 
16 ont obtenu le diplôme fédéral de technologue en industrie laitière. Le taux de réussite 
s’élève à 84,2% (100% l’année précédente).

Personnes en formation dans les écoles professionnelles

Ecoles professionnelles 2007/2008 2008/2009

1ère année 2e année 3e année Total 1ère année 2e année 3e année Total

Technologues en industrie laitière Technologues en industrie laitière

Grangeneuve (f) 36 43 30 109 42 32 43 117

Langnau 35 34 19 88 29 34 34 97

Sursee 24 20 20 64 23 23 19 65

Wil 34 31 24 89 26 35 28 89

Total 129 128 93 350 120 124 124 368

Employé/es en industrie laitière Employé/es en industrie laitière 

Grangeneuve (f) 3 2 5 3 4 7

Langnau 7 6 13 6 8 14

Sursee 6 2 8 5 6 11

Wil 9 9 18 4 8 12

Total 25 19 44 18 26 44

Procédure de qualification des praticien / nes en industrie laitière

En 2008, 20 praticiennes et praticiens en industrie laitière ont passé pour la première 
fois la nouvelle procédure de qualification. Sur ce nombre, 19 ont réussi l’examen  
et ont reçu le certificat professionnel fédéral. Cet examen final comporte des travaux 
pratiques et l’évaluation des connaissances professionnelles et de la formation  
générale.  

no Branches Note moyenne

2008

1 Travail de projet compte-rendu écrit 4,45

2 Présentation et discussion du travail de projet  
dans l’entreprise

4,30

3 Thème principal dans l’entreprise 4,53

Moyenne générale 4,43

no Branches Note moyenne

2008

1 Plan d’affaires ou travail de diplôme compte-rendu écrit 4,44

2 Présentation et discussion du plan d’affaires  
ou du travail de diplôme 4,59

Moyenne générale 4,51
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Formation professionnelle

Examens de fin d’apprentissage pour technologues 
en industrie laitière

En 2008, 89 technologues en industrie laitière ont passé l’examen  
de fin d’apprentissage. Sur ce nombre, 81 ont réussi l’examen et ont reçu 
le certificat fédéral de capacité. Voici une vue d’ensemble des résultats:
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no Branche d’examen Note moyenne

Réussi (109) Non réussi (4)

A Travaux pratiques de la partie obligatoire

1 Technologie appliquéee 5,04 4,63
2 Technique 4,87 4,38

3 Analyses 4,67 4,19

4 Gestion de la qualité 4,80 4,38

5 Environnement de l’entreprise 4,92 4,13

6 Journal de travail 5,08 4,38
Moyenne 4,90 4,34

B Travaux pratiques dans la partie à choix obligatoire

1 Production 1 5,09 4,63

2 Production 2 4,94 4,00
Moyenne 5,05 4,34

C Connaissances de base

1 Connaissance du lait/chimie/diététique 4,91 3,81

2 Microbiologie/hygiène 4,83 4,00

3 Technologie 4,77 4,00
Moyenne 4,83 3,94

D Connaissances professionnelles

1 Environnement professionnel 4,94 3,81

2 Calcul professionnel 4,94 3,38

3 Modules d’approfondissement 4,66 3,56

Moyenne 4,84 3,59

E Enseignement professionnel  note d’école 4,95 4,08

F Formation générale

1 Travaux individuels d’approfondissement 4,76 4,31

2 Examen individuel standardisé 4,82 4,25

3 Note d’école 4,68 4,18

Moyenne 4,76 4,23

Moyenne générale 4,90 4,08



Sociétaires

Assemblée générale

Assemblée des délégués

Prévention

CP laitière

Comité central

Administration générale

AVS Org. laitière

Participations majoritaires Participations minoritaires

Participations  Affiliations  Mandats

Milka fromage SA

Fiduciaire-laitière SA

Interprofession 
Appenzeller Käse GmbH

Interprofession 
Tilsiter Switzerland GmbH

Coopérative suisse 
de cautionnement

Emmentaler
Schaukäserei AG

TG Käsereifungs AG

Sté coop.
Laiterie de Gruyère

Sbrinz Käse GmbH

Switzerland Cheese
Marketing AG 

Immobiliers

Gurtengasse 6

Hühnerhubelstrasse 95

Participations Mandats

Union Suisse 
des art et métiers

Emmentaler
Switzerland

Interprofession  
Grison

Ass. AOC/IPG

SSIL

Association 
lait suisse ALS 

Forums 
consommateur

SV AG

VAFSA

Fromco AG

Proviande

TSM 
Fiduciaire Sàrl

VTF

IP TDM

ALIS

UVNAL

AFR

ALS

IFCAM

SUISAG 

Caseificio
Gottardo SA 

«association 
des fromagers»

Administration générale

Défense des intérêts

GI Emmentaler

GI Gruyère

Prestations de services

Commission 
de la formation continue

GI Appenzeller

GI Tilsit

GI Sbrinz

Commission AQ

Commission
viande  porcs

Gestion membres
Comptabilité

Secrétariat

Groupe de travail
stratégie de marque

Commission 
sécurité au travail  

Relations publiques 
soin de l’image de marque  
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L’organisation

L’année 2008 se trouvait entièrement 
sous le signe de la continuité. En dehors 
des séances ordinaires, le comité central 
a élaboré les points essentiels pour les  
années 2009 à 2012 lors d’un séminaire de 
deux jours.

L’état des membres notait 21 sorties 
contre 10 entrées, ce qui montrait une  
diminution de 2%.

Des changements ont été apportés au 
sein de l’équipe. Michael Zürcher a quitté 
sa place, mais le bureau a été renforcé par 
Christian Schmutz, fromager et ingénieur 
HES comme compétence professionnelle 

supplémentaire, ainsi qu’Edith Hänggeli 
comme soutien au secrétariat. Le 1er jan-
vier 2009, Mme Michèle Joliat – de langue 
maternelle française – a commencé son 
activité au secrétariat.

Les tâches principales des collaborateurs 
sont visibles dans l’aperçu du personnel.

Structure d’organisation

Déroulement 2008

Aperçu du personnel au 1.4.2009
Anton Schmutz, Directeur Tél. direct + 41 31 390 33 30, anton.schmutz@fromarte.ch

n	Direction générale    n Politique et communication  
n	Défense des intérêts pour Emmentaler, Appenzeller

Michaela Anderegg-Weber  Tél. direct + 41 31 390 33 36,  
michaela.anderegg-weber@fromarte.ch

n	Gestion des affaires de l’Association des ingénieurs agronomes,  
forestiers et alimentaires suisses (ALIS) 

n	Rédaction d’Impuls – la revue d‘ALIS    n Direction du projet SWISS CHEESE 
AWARDS 

Peter Brönnimann  Tél. direct + 41 31 390 33 34, peter.broennimann@fromarte.ch

n	Affiliations    n Comptabilité 
n	Gestion des affaires de l’Association des fromagers «berufsverband  

käsereifachleute bvk» 

Edith Hänggeli  Tél. direct + 41 31 390 33 33, edith.haenggeli@fromarte.ch

n	Secrétariat

Olivier Isler  Tél. direct + 41 31 390 33 37, olivier.isler@fromarte.ch

n	Gestion des affaires de l’Association des fabricants de Tête de Moine  
et de l’Interprofession TDM    n Direction des mandats AFR, UVNAL

n Défense des intérêts pour Le Gruyère 

Michèle Joliat  Tél. direct + 41 31 390 33 33, michele.joliat@fromarte.ch

n	Suppléance de la gestion des affaires de l’Association ALIS    n Secrétariat

Andréas Leibundgut  Tél. direct + 41 31 390 33 31, andreas.leibundgut@fromarte.ch

n	Direction du secrétariat    n Expositions / marchés du fromage    
n	Suivi de la Suisse romande    n Défense des intérêts du Vacherin Mont d’Or

Christian Schmutz  Tél. direct + 41 31 390 33 32, christian.schmutz@fromarte.ch

n	Direction du mandat ALS    n Assistant de la direction
n	Gestion / communication

Kurt Schnebli  Tél. direct + 41 31 390 33 38, kurt.schnebli@fromarte.ch

n	Assurance-qualité, sécurité au travail, énergie
n	Défense des intérêts pour le fromage de montagne des Grisons



Le fromage en point de mire
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Emmentaler AOC – l’original suisse

Le pilotage de la production en fonction 
des besoins du marché a été l’un des 
principaux thèmes des séances du co-
mité. Après les augmentations des prix à 
l’exportation annoncées à la fin de l’an-
née précédente et vu la baisse du prix du  
fromage à l’étranger, les ventes ont reculé 
à partir d’avril 2008. Le comité a pris immé-
diatement des mesures de réduction des 
quantités produites. La mise à disposition 
de moyens supplémentaires de promotion 
des ventes a été refusée par les représen-
tants du commerce lors de l’assemblée 
des délégués du printemps. Une réduc-
tion du prix indicatif n’était pas non plus 
envisageable, en raison de l’augmentation 
du prix du lait industriel à partir de juillet, 
ce qui accroissait encore la pression de la 
concurrence sur les fromageries en qua-
lité d’acheteuses de lait.

En 2008 aussi, la protection de l’Emmen-
taler a requis une grande attention. D’un 
côté, il s’est agi de défendre résolument la 
position de la branche envers les autorités 
en vue des négociations avec l’UE au sujet 

de la reconnaissance mutuelle des appel-
lations d’origine et, de l’autre, de disposer 
de règles encore plus sévères pour proté-
ger contre les imitations et empêcher les 
affaires illégales. La jurisprudence était 
clairement favorable à l’Interprofession.

La communauté d’intérêts des fromagers 
d’Emmentaler a siégé à deux reprises. La 
première séance a servi à préparer l’as-
semblée des délégués. Les fromagers ont 
pris position en faveur de moyens supplé-
mentaires pour le marketing; ils ont par 
contre rejeté des prescriptions supplémen-
taires réduisant leur marge de manoeu-
vre comme entrepreneurs. Un entretien 

constructif avec l’Interprofession a permis 
de traiter d’autres thèmes délicats comme 
la simplification de la lutte contre les fal-
sifications, le renforcement des contrôles 
de la qualité, la consolidation de la réputa-
tion et le niveau de plus-value dans la zone 
d’origine. Les enseignements tirés seront 
pris en compte dans la stratégie de l’Inter-
profession pour les prochaines années. La 
diminution des ventes est une source de 

préoccupation pour les fromagers. Pen-
dant la deuxième partie de l’année, l’évo-
lution négative de l’économie et la force 
du franc suisse ont causé des diminutions 
de chiffres d’affaires. Si la situation ne 
s’améliore pas en 2009, l’organisation 
de sorte risque de se retrouver à nou-
veau confrontée à de rudes épreuves.   n	

Appenzeller

Le début de l’exercice 2008 a été promet-
teur. Certains commerçants de fromage 
ont demandé un accroissement de la 
production. Au printemps, une certaine 
retenue en matière d’achats est devenue 
perceptible en raison des retombées, sur 
les ventes de fromage, de l’augmentation 
du prix du lait à partir du 1er janvier 2008. 
La grève du lait lancée par des organisa-
tions paysannes conservatrices au début 
de l’été a été ressentie aussi dans l’Inter-
profession. Après une analyse soignée de 
l’évolution du marché suisse et étranger, 
la direction est arrivée à la conclusion que 
le marché était trop instable pour procé-
der à des augmentations de prix. Ce point 



de vue a été confirmé en automne et, vers 
la fin de l’année, la question était plutôt de 
savoir combien de temps il serait encore 
possible de maintenir les prix.

La direction a investi beaucoup de temps 
dans l’élaboration de la stratégie des trois 
à cinq prochaines années. Pour l’Appen-
zeller, l’élaboration de la stratégie revient 
à se demander avec quels produits il sera 
possible d’avoir du succès, sur quels mar-
chés, à quel prix et avec quels moyens. Il 
s’agit d’une tâche très difficile, mais déter-
minante pour l’avenir des sociétaires. 

Au plus tard après l’annonce des aug-
mentations du prix du lait industriel, au 
milieu de l’année, le groupe directeur de 
la Communauté d’intérêts des fromagers 
d’Appenzeller devait prendre des mesu-
res. Il s’agissait de décider si une aug-
mentation du prix était aussi possible ou 
non pour le lait destiné à la fabrication de 
l’Appenzeller. La solution la plus simple 
eût consisté à céder à la pression des pro-
ducteurs de lait, tandis que l’autre, plus 

difficile, a consisté à se faire une image 
de la situation sur les marchés puis à re-
jeter une augmentation de prix avec, pour 
conséquence, la nécessité de faire face à 
une concurrence accrue pour l’achat de 
la matière première. Deux mois plus tard, 
déjà, il allait apparaître qu’en optant pour 
la voie difficile, les fromagers avaient fait 
preuve de prévoyance. En automne, Heinz 
Güntensperger a donné sa démission  
de la direction. Le groupe directeur s’est 
alors penché sur la planification du per-
sonnel pour les années à venir. Jürg  
Schmidhauser a été désigné comme suc-
cesseur lors de l’assemblée de novembre 
de la communauté d’intérêts. La ques-
tion du mode de collaboration avec les 
producteurs se pose en raison de la sup-
pression du contingent laitier étatique au 
printemps 2009. L’obligation de régler par 
contrat l’achat du lait pour une durée d’au 
moins une année est fixée dans la loi sur 
l’agriculture, et les exigences du droit sur 
les denrées alimentaires incitent égale-
ment à aller dans le sens de la conclusion 
de contrats directs entre les producteurs 
de lait et les fabricants d’Appenzeller. Par 
conséquent, le groupe directeur invite 
les fromagers à n’accepter plus que des 
contrats directs avec les producteurs jus-
qu’au printemps 2009.   n

Le Gruyère AOC

En 2008, l’ensemble des marchés s’est 
développé de manière positive comparati-
vement à l’exercice précédent. Le Gruyère 
est parvenu à acquérir de nouvelles parts 
de marché dans l’espace de l’UE, surtout 
en Allemagne. Dans les pays du sud de 
l’UE, par contre les ventes ont notoire-
ment régressé. Le volume total des expor-
tations comparé à celui de l’exercice pré-
cédent est donc en progression et devrait, 
selon les estimations, battre tous les re-
cords. Il faut cependant tenir compte que 
les exportations hors UE ont certainement 
été dopées au cours des derniers mois de 
l’année par l’élimination des aides à l’ex-
portation à partir du 1er janvier 2009. Les 
ventes en Suisse sont également en pro-
gression pour atteindre le niveau le plus 
élevé de leur histoire. 

A la fin de l’année, les stocks étaient infé-
rieurs aux prévisions et la situation pou-
vait être qualifiée de très saine. Les 2% 
de quantité supplémentaire n’ont pas été 
attribués en raison des incertitudes liées 
à la conjoncture et la crainte de certains 
acteurs du marché. Les négociations de 
prix ont abouti au mois de septembre 2008 
après plusieurs mois de vives négocia-
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Le fromage en point de mire

tions engendrées par la hausse artificielle 
du prix du lait d’industrie occultant tota-
lement les filières fromagères au 1er juillet 
2009. Cette hausse en totale contradiction 
avec la situation des marchés de l’époque 

a provoqué un climat délétère entre les 
collèges de la filière. Le refus d’augmenter 
les prix du fromage imposé par les mar-
chands a limité la discussion de la répar-
tition du centime lié à l’augmentation de la 

valeur de la matière grasse. Le centime en 
jeu a été intégralement versé aux produc-
teurs de lait pour la période du 1er juillet au  
31 décembre 2008 à condition qu’il soit 
tenu compte de la valeur de la prime à la 
vache laitière dans la cadre des négocia-
tions de prix au 1er janvier 2009.

La situation de la filière peut donc être 
qualifiée de réjouissante au vu des dif-
ficultés économiques rencontrées par 
d’autres secteurs de l’économie. Une ré-
flexion devra cependant avoir lieu quant 
au mode de fonctionnement ainsi que les 
processus décisionnels afin de pouvoir 
axer les efforts vers le but commun qui est 
le succès du Gruyère AOC.   n

Tête de Moine AOC

En 2008, les volumes commercialisés et 
exportés ont de nouveau atteint un niveau 
historique. Malgré la situation tendue sur 
le marché, les parts de marché en Suisse 
et à l’étranger ont pu être augmentées. 
La tendance à la concentration de la de-
mande sur 2 périodes ( à savoir Pâques et  
Noël) cause de très importantes fluctua-
tions de la production. 

Les activités de promotion des ventes ont 
été renforcées dans la seconde partie de 

l’année suite aux doutes provoqués par le 
ralentissement des ventes durant la pé-
riode estivale. Les budgets de production 
ont, durant cette période, été révisés à la 
baisse au vu de l’état des stocks et des 
perspectives pessimistes du marché. La 
Tête de Moine a, pour la première fois 
depuis de nombreuses années, vu son 
volume de lait transformé être en légère 
régression de l’ordre de 3% par rapport à 
l’exercice précédent. Le nombre de pro-
ducteurs de lait agréé est quant à lui res-
té stable. A la fin de l’année, les stocks 
de Tête de Moine étaient extrêmement 
faibles en comparaison pluriannuelle. 

Le prix du lait a été renégocié rétroactive-
ment au 1er juillet 2008 pour tenir compte 
de l’évolution de la valeur de la matière 
grasse.   n

Sbrinz AOC

Généralités :
2008 a été une année d’incertitudes. Les 
exigences élevées au sujet du prix du lait, 
au printemps, ont été incompréhensibles 
pour bien des gens. Pour le Sbrinz AOC, il 
fallait trouver une solution véritablement 
applicable au moment de l’autorisation de 
vente, c’est-à-dire après deux années de 
maturation du fromage. Une nouvelle aug-
mentation de prix a pu être évitée après de 
longues discussions. Le scénario redouté 
lors de plusieurs séances, c’est-à-dire de 
devoir augmenter le prix du Sbrinz AOC 
sur le marché précisément au moment où 
le prix du lait évolue à nouveau à la bais-
se, est devenu réalité. Le commerce du  
fromage doit répercuter maintenant sur le 
marché les augmentations du prix du lait 
du printemps et de l’automne 2007. 

Les ventes dans le segment à prix élevé 
ont de nouveau augmenté en 2008. Il sem-

blerait que les efforts entrepris en Suisse 
romande commencent à porter des fruits 
puisque c’est dans cette région que la plus 
importante croissance est enregistrée. 
D’un autre côté, le fromage râpé, source de 
chiffre d’affaires, a perdu du terrain. A no-
tre avis, le problème auquel est confronté 
notre Sbrinz AOC râpé n’est pas le Parme-
san, mais les produits bon marché impor-
tés d’Europe de l’Est et les copies indigè-
nes offertes en emballage no-name. 

Marketing :
La stratégie de marketing arrêtée par la 
direction en 2004 a été mise en pratique 

jusqu’ici en Suisse et à l’étranger. 50% 
des fonds de marketing ont été utilisés 
pour des dégustations aux points de vente, 
la participation à des salons et des ma-
nifestations à l’attention de la clientèle. 
15% des moyens ont servi au placement 
d’annonces, dans des revues choisies, en 
rapport avec des recettes de cuisine. Ces 
activités soutiennent celles déployées aux 
points de vente. Le réexamen externe de 
la stratégie de marketing commandé à la 
fin 2008 devrait permettre de découvrir les 
éventuelles faiblesses et, si nécessaire, de 
fixer de nouveaux accents de marketing. 

Qualité et production :
En 2008 aussi, le Sbrinz AOC est un produit 
de très haute qualité. Avec une taxation 
moyenne de 19,3 points, nous atteignons 
les valeurs des années passées. La pro-
duction a été adaptée aux ventes, si bien 
que les stocks d’environ 2600 tonnes sont 
idéaux. Le taux d’occupation des exploi-
tations est toutefois malheureusement 
encore loin en deçà des voeux. Une solu-
tion commune aux producteurs de lait, aux 
fabricants de fromage et au commerce  
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du fromage au sujet des prix indicatifs 
à tous les niveaux pourrait améliorer  
la situation!   n

Fromage des Grisons

Le fromage les Grisons a de nouveau été 
présent en 2008 à plusieurs salons et ex-
positions, en plus des activités de marke-
ting aux points de vente. Il a notamment 
participé à la Semaine verte internationa-
le à Berlin, au salon BioFach à Nuremberg, 
au Bio Marché de Zofingue et à la GEHLA  
à Coire. L’Interprofession du fromage des 
Grisons a organisé certaines activités de 
promotion des ventes en collaboration 

avec la plate-forme de commercialisation 
Alpinavera.

A la fin 2007, le prix du lait a suivi la ten-
dance générale, ce qui a nécessité l’aug-
mentation du prix du fromage au début 
de l’année. Les ventes de fromage des  
Grisons ont connu de fortes fluctuations 
en raison des variations des prix. Au total, 
les ventes ont pu être maintenues au ni-
veau de l’exercice précédent. Les ventes 
par l’intermédiaire des deux grands dis-
tributeurs Coop et Migros ont été satisfai-
santes, tandis que les exportations n’ont 
pas rempli les attentes.

Les fédérations laitières de Sedrun et Trun 
prévoient de construire à Disentis une 
nouvelle fromagerie commune avec un 
magasin. L’Interprofession a suivi atten-
tivement l’évolution de la situation dans 
le Surselva. Pendant l’exercice sous re-
vue, d’intenses discussions au sujet d’une 
éventuelle sortie ont eu lieu avec un autre 
membre de l’Interprofession, à savoir la 
LESA Bever. Finalement, les négociations 
ont permis à l’organisation de sorte et à la 
LESA de s’entendre au sujet de nouvelles 

règles pour la vente de fromage sous la 
marque «Engadin» et concernant la contri-
bution pour le marketing à partir du 1er no-
vembre 2008.

Lors de l’assemblée générale du 9 avril, 
Kurt Nüesch (PSL) a été nommé repré-
sentant des producteurs de lait au sein  
de l’administration de l’Interprofession du 
fromage des Grisons; il succède à ce poste 
à Roman Rüdemann, démissionnaire.   n

Vacherin Fribourgeois AOC

L’AOC du Vacherin Fribourgeois a été ob-
tenue le 22 décembre 2005. 2008, rime 

avec consolidation, expansion et volonté 
de reconnaissance.

Le Vacherin Fribourgeois AOC poursuit sa 
politique de visibilité par sa présence sur 
les étals des foires importantes de Suisse, 
épaulé par une campagne promotionnelle 
originale. En 2008, l’accent à été porté sur 
la traçabilité avec la bande de gaze et les 
marques de caséine.

Par souci de compréhension des consom-
mateurs, les différentes définitions 
«classic, extra, rustic, alpage, montagne 
et bio» ont obtenu l’aval des partenaires 
de la filière.

Vu l’étroitesse et l’extraordinaire diversité 
du marché fromager suisse, le potentiel de 
développement des ventes se trouve au 
niveau des exportations. C’est l’objectif 
du comité de l’IPVF qui accomplit un vaste 
et important travail en matière de ressour-
ces humaines et financières.

Cinq siècles d’histoire, de tradition et de 
savoir-faire se révèlent dans la saveur in-
comparable du Vacherin Fribourgeois!

La richesse de ses arômes éveille en cha-
cun des sensations intimes – le plaisir des 
émotions intenses.   n

Tilsiter 

Le Tilsiter, objet de discussions  
et de délectation
Brunch du 1er août à Tilsit, près de Bis-
segg en Thurgovie: malgré une météo es-
tivale orageuse, plus de 1000 invités sont  
venus à Tilsit, en Suisse, pour fêter avec 
le Conseiller fédéral Hans-Rudolf Merz 
et des personnalités venues du village 
de Tilsit original (aujourd’hui Sovetsk), en 
Prusse orientale, le premier anniversaire 
de la nouvelle localité de Tilsit. 

Jörg Abderhalden devient l’ambassadeur 
du Tilsiter
Jörg Abderhalden, roi de la lutte suisse 
et Suisse de l’année 2007, et la société  
Tilsiter Switzerland GmbH chemineront 
côte à côte pendant les trois prochaines 
années. Comme ambassadeur du Tilsiter 
Switzerland, il transporte le message de 
valeurs typiquement suisses comme la 
qualité, la proximité de la nature et l’atta-
chement au sol natal – exactement comme 
le Tilsiter Switzerland.

Nouveau: les champions du Tilsiter!
En Suisse, le Tilsiter Switzerland avec sa 
vache verte ou rouge compte parmi les  
20 marques top. Le 1er août, un jury compo-
sé de spécialistes et du public a décerné, à 
Tilsit, les premiers titres de champions du 
Tilsiter, les «MeisterTilsiter». Les Meister-
Tilsiter ont été désignés dans le cadre d’un 
concours auquel ont participé toutes les 
fromageries fabriquant du Tilsiter rouge. 
Les titres de champions seront désormais 
remis en jeu chaque année lors du brunch 
du 1er août à Tilsit, et on ne pourra acheter 
ces fromages que pendant quelques mois. 
Les trois lauréats du concours Meister 
Tilsiter, à savoir Stephan Bühler (fromage-
rie Eggsteig, Gähwil SG), Alois Kappeler 
(fromagerie Seelmatten, Turbenthal ZH) et 
Reto Maag (fromagerie Rüttiberg, Rufi SG) 
ont largement contribué au chiffre d’affai-
res des rayons de fromagerie!   n



Les Swiss Cheese Awards 2008 
dans la «vallée des rois»

Le slogan des Swiss Cheese Awards 
2008 était aussi mystérieux que la région 
du Toggenburg – un pays d’histoires et 
de légendes – sait être mystique! Région 
d’origine des rois de la lutte qui nettoient 
la sciure du dos de l’adversaire qu’ils vien-
nent de vaincre, la «vallée des rois», domi-
née par les pointes acérées des Kurfirsten, 
est aussi une région de production d’ex-
traordinaires spécialités fromagères. 

La 6e édition des Swiss Cheese Awards 
s’est déroulée à Unterwasser, dans le 
Toggenburg, où les organisateurs et l’éco-
nomie fromagère et laitière nationale ont 
été accueillis très chaleureusement. Nous 
tenons à mentionner l’hospitalité vérita-
blement royale et l’infatigable serviabilité 
de tous les aides sur place. Un grand merci 
pour cette collaboration aux responsables 
des Journées du fromage du Toggenburg!

Pendant 4 jours, la halle de tennis 
d’Unterwasser a été au coeur des Swiss 
Cheese Awards. C’est là également que 
s’est déroulé le concours des fromages, le 
jeudi 11 septembre 2008. Les 95 jurés ont 
eu à se pencher sur près de 500 échan-
tillons de fromages – un spectacle im-
pressionnant pour l’oeil et, bien sûr, pour 
les autres sens! Le jury de composition 
internationale a oeuvré en 19 groupes 
pour faire l’appréciation des produits et 
désigner les vainqueurs. Une fois de plus, 
les membres du jury provenaient aussi des 
USA, du Japon, de l’Allemagne, de l’Autri-
che, de l’Espagne, de l’Italie, de la France 
et la Belgique.

En 2008 aussi, les fromages à pâte mi-dure 
ont battu un record. Plus de 100 échan-
tillons ont été inscrits au concours. Le très 

grand nombre de participants de toutes 
les sortes de fromages, en croissance à 
chaque édition, prouve l’acceptation et la 
confiance dont jouit ce concours auprès 
des fabricants de fromages, et il est, fi-
nalement, aussi le salaire de notre travail. 
Un jury des écoliers avait oeuvré avant 
le concours national. Les élèves d’Eric  
Perisset, de la ville de Zurich, ne se sont 
pas mis au travail sans connaissances, 
car ils avaient déjà sérieusement appro-
fondi en classe le thème du fromage. Ils 
avaient notamment fait eux-mêmes du 
fromage et des calculs avec des chiffres 
de l’industrie fromagère, et même confec-
tionné pendant les travaux manuels leur 
propre prix des Swiss Cheese Awards 
qu’ils allaient décerner dans la catégo-
rie des Tilsit fabriqués à partir de lait cru.  
Ce prix a finalement été remporté par  
Max Kaufmann, de Bazenheid, qui s’est 
d’ailleurs aussi imposé auprès du jury des 
adultes. La préparation par l’enseignant 
avait été parfaite!

Grandiose, la soirée de gala des SWISS 
CHEESE AWARDS 2008 a dépassé toutes 
les attentes! Les hôtes ont été enchantés 
par les mets frais et délicieux, les élégan-
tes tables éclairées par des chandelles et 
la scène préparée à la perfection avec du 
gazon naturel. S’il y avait encore eu des 
doutes au sujet du fait que nos fromages 
comptent parmi les meilleurs au monde, ils 
auraient été balayés au buffet de 20 m de 
long, où les invités étaient servis person-
nellement par les fromagers qui avaient 
décroché un titre de champion suisse… 

Susanne Orus, dont la réputation n’est 
plus à faire, accompagnée de Gino To-
desco et Willy Valloti avec les Alderbuben 
a enchanté la soirée avec son répertoire. 
C’est avec fierté et plaisir que les vain-

queurs des 23 catégories ont reçu leurs 
médailles et les Awards des mains d’hô-
tes de marque, à savoir Jacques Chavaz, 
Nöldi Forrer et Mili Wittenwiler. Jean-
Louis Roch, de Charmey, qui a décroché le 
titre de Swiss Champion avec «Le Gruyère 
d’alpage AOC», a été fort agréablement 
surpris de voir Miss Suisse Amanda  
Amman dévoiler en personne son fromage 
sur la scène. C’est également avec une 
fierté légitime qu’il a accepté les félicita-
tions et la coupe de Swiss Champion.

Mais que seraient les SWISS CHEESE 
AWARDS sans les fromagers présents? 
Leur importance a été parfaitement illus-
trée par les nombreux journalistes avides 
d’immortaliser les champions suisses des 
fromages et le Swiss Champion sous leur 
meilleur éclairage.

Journées du fromage 
du Toggenburg

Le coeur du village d’Unterwasser avait 
été transformé en fête du fromage. Plus 
de 40 chalets avec des produits fromagers 
y avaient été installés ainsi que l’exposi-
tion sous tente «s’Buure im Toggeburg», 
consacrée à la paysannerie dans le Tog-
genburg. Malgré le mauvais temps, le 
marché du fromage a attiré en 3 jours plus 
de 10’000 visiteuses et visiteurs dans le 
Toggenburg. Avec la variété des produits 
fromagers offerts, les stands du marché 
agréablement décorés étaient une vérita-
ble invitation à déguster et à acheter. Im-
possible de faire une publicité plus crédi-
ble et plus authentique! Faire l’expérience 
personnelle de l’enthousiasme du public 
pour les produits dédommage largement 
le travail consenti.

De son côté, l’exposition spéciale «s’Buu-
re im Toggeburg» offrait la possibilité de 

 

Nous avons à nouveau pu démontrer, cette année, que nos fromagers fabriquent des produits du plus haut 

niveau qualitatif. Aussi bien au niveau international que national, les fromages suisses se classent parmi les meil-

leurs et occupent régulièrement le sommet du classement lors de concours en Suisse et à l’étranger. Outre les World  

Championship Cheese Contest, aux USA, où la victoire a été remportée une fois de plus par la Suisse, les championnats 

suisses du fromage ont également eu lieu cette année. Le village d’Unterwasser, dans la belle région du Toggenburg,  

a accueilli l’un des nombreux marchés du fromage lors desquels les membres de FROMARTE présentent leurs produits.
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musarder sous la tente de l’agriculture 
pour reprendre des forces et s’informer. 
Il s’est agi d’une présentation impres-
sionnante de la manière de travailler des 
paysans du Toggenburg et des liens qu’ils 
entretiennent avec leur région. L’exposi-
tion a aussi été l’occasion de faire de la 
publicité pour les produits régionaux et de 
mettre l’accent sur le respect de la nature 
et de l’environnement. Les us et coutu-
mes étaient présents à cette exposition, 
notamment avec de la musique et des 
animations. Mentionnons, parmi le grand 
nombre d’hôtes rencontrés sous la tente 
consacrée à la paysannerie, une visiteuse 
de très haut rang en la personne de la 
Conseillère fédérale Doris Leuthard, qui a 
visité les Swiss Cheese Awards le samedi 
après-midi.

World Champion 2008

Incroyable mais vrai: après avoir déjà 
conquis en 2006 le titre de champion du 
monde des fromages aux World Cham-
pionship Cheesecontest, dans le Wiscon-
sin (USA), les fromagers suisses ont répé-
té cette prouesse cette année! Le 26 avril 
2008, un accueil grandiose a été réservé 
à Michael Spycher, de Fritzenhaus, et aux 
autres médaillés à l’aéroport de Zurich – la 
manifestation n’était pas sans rappeler le 
retour de nos sportifs après une grande 
victoire! Après l’Emmentaler, c’est cette 
fois Le Gruyère qui a été déclaré meilleur 
fromage du monde. Les fromages tradi-
tionnels suisses fabriqués à partir de lait 
de non-ensilage sont indubitablement ce 
qu’il y a de mieux!

5th IDF Symposium 
on Cheese Ripening

Grâce au remarquable engagement des 
spécialistes de la recherche fromagère 
chez Agroscope, le monde scientifique 
s’est retrouvé à Berne au mois de mars 
pour cette importante manifestation 
de la Fédération laitière internationale.  
FROMARTE n’a pas manqué l’occasion 
d’offrir aux 400 invités à la soirée de gala 
le plus beau buffet de fromages que l’on 
n’ait jamais vu en Suisse, si ce n’est au 
monde ! Des images et des groupes de 
musique populaire des quatre grandes ré-
gions fromagères de Suisse ont permis aux 
hôtes venus du monde entier de découvrir 
avec tous les sens la diversité de ce petit 
pays d’Europe centrale. Avec la remise du 
Swiss Cheese Awards pour le meilleur tra-
vail de recherche fromagère à la Danoise 
Ylva Ardö, la plus haute distinction décer-
née en Suisse, pays du fromage, a franchi 
pour la première fois nos frontières.
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Les marchés de fromages 
étrangers:

La présence du fromage Suisse sur di-
vers marchés étrangers et Suisse fait 
partie des activités de FROMARTE dans 
le cadre de ses prestations de services.  
FROMARTE s’occupe des inscriptions, de 
la participation, de la logistique tant pour 
l’exportation que de la logistique sur pla-
ce. Les expériences faites ont démontré 
l’importance des ces activités pour la pro-
motion de l’image de marque du fromage 
suisse tant en Suisse et à l’étranger. L’im-
pact publicitaire lors de la participation à 
un de ces marchés est très élevé, l’image 
transmise aux visiteuses et visiteurs est 
celle de produits fabriqués dans la plus 
pure tradition fromagère Suisse.

Quart (I) 

Nous avons participé pour la deuxième 
année consécutive au marché de Quart. 
Quart est une magnifique bourgade du 
Valle D’Aoste avec son château médiéval. 
Sur demande de l’organisateur nous avons 
présenté la Tête de Moine AOC, l’Appen-
zeller et le mélange fondu moitié – moitié, 
Gruyère AOC / Vacherin fribourgeois AOC. 
Les diverses spécialités fromagères pré-
sentées ont à nouveau connu un beau suc-
cès et comme preuve les visiteurs n’ont 
pas hésité à attendre plus de 30 minutes 
pour pouvoir déguster un morceau de fon-
due. Le marché du nord de l’Italie avec son 
fort taux de population ne peut qu’être un 
marché intéressant pour nos spécialités 
fromagères.

Lindenberg (D)

Cette fête des gourmets est une manifes-
tation qui a sa place fixe dans le calendrier 
de FROMARTE. Lindenberg participe éga-
lement au contexte, «Le fromage, lien en-
tre les villes d’Europe» et se surpasse cha-
que année afin d’organiser et de proposer 
une manifestation riche en événements 
culturels, sur la place du marché diverses 
animations comme jeux ou spectacles 
musicaux sont proposés aux visiteuses 
et visiteurs. Ces mêmes personnes sont 
très friandes de nos fromages, ce marché 
est une bonne plateforme pour les froma-
gers de suisse occidentale, les spécialités 
des autres régions suisses sont égale-
ment présentes et connaissent un succès  
énorme. 

Nieheim (D)

Nieheim est une ville qui organise tous 
les deux ans cette fête aux fromages, 
cette édition fut la sixième. Cette année 
nous y avons participé pour la deuxième 
fois dans un stand commun avec SCM  
Allemagne. Nous y avons présenté différen-
tes spécialités de Suisse allemande ainsi 
que la fondue moitié – moitié, Gruyère AOC / 
Vacherin fribourgeois AOC. Ce 6ème marché  
allemand du fromage a connu une très  
forte affluence avec env. 60 000 visiteuses 
et visiteurs qui ont manifesté beaucoup 
d’intérêt pour les fromages suisses et qui 
apprécient la qualité de ces produits.

Turin (I)

Selon l’organisateur 180 000 visiteuses et 
visiteurs se sont pressés au portillon du 
«Salone del Gusto Torino» qui est une ma-
nifestation très importante dans le domai-
ne de tout ce qui touche les spécialités cu-
linaires. En collaboration avec SCM Italie 
nous y avons présenté la grande diversité 
de nos fromages. Les fromagers présents, 
que ce soit avec des spécialités, ou les fro-
mages traditionnels ont su tirer leur épin-
gle du jeu par la qualité et la variété des 
fromages proposée. C’est la première fois 
que FROMARTE participe à ce marché, les 
échos et visites que nous y avons eus nous 
démontrent que les petites spécialités qui 
sont régulièrement présentées commen-
cent à être connues, prouvant ainsi que 
la présence sur le marché italien ne peut 
qu’être bénéfique pour nos produits, aussi 
bien nos fromages traditionnels que des 
petites spécialités. 

La présence à un où plusieurs de ces mar-
chés ne peut qu’être bénéfique à vous les 
fromagers artisans du fromage afin d’y 
présenter vos spécialités et savoir faire. 
Une participation vous donne une image 
de la perception de votre produit par le 
consommateur de divers horizons et nous 
aimerions vous encourager dans le futur à 
vous inscrire à ces marchés.

Un grand merci aux fromagers membres 
de FROMARTE participants avec leurs 
spécialités, aux personnels de ventes, aux 
diverses interprofessions et à Switzerland 
Cheese Marketing pour leur engagement 
et collaboration. 

Relations publiques•
soin de l’image de marque

En 2008 FROMARTE a participé à 4 manifestations traditionnelles à l’étranger en rapport avec le fromage. 

Lieu	 Dates	 Visiteurs	 Appréciation
Quart 	 14 août 2008	 env. 10 000	 Une fête pour les gourmets du fromage 
Valle d’Aosta Italie
Lindenberg 	 30 août 2008	 env. 15 000	 Plateforme intéressante pour les régions de Suisse occidentales  
Allemagne du sud			    
Nieheim  	 5–7 	 env. 60 000	 Bonne plateforme pour la présentation de spécialités  
Rhénanie du nord	 septembre 2008		  et de contacts pour une éventuelle exportation  
Allemagne			    
Turin 	 23–27 	 env. 180 000	 Le must des marchés de fromages traditionnels  
Salone del Gusto Italie	 octobre 2008		   
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Gestion de la qualité

Depuis 12 ans, le manuel de FROMARTE pour la gestion de la 
qualité contient l’ensemble des bases de la bonne pratique de 
fabrication (BPF) dans la transformation artisanale du lait. Avec 
cette prestation de services, FROMARTE soutient la branche 
pour la fabrication de produits de haute qualité, irréprochables 
sur le plan de l’hygiène, ainsi que pour le respect des dispo-
sitions du droit sur les denrées alimentaires. Entre-temps, les 
directives pour la branche ont été adaptées régulièrement à 
l’évolution de la situation. La révision complète du système 
de gestion de la qualité a été entreprise à la suite des change-
ments de nature générale intervenus ces dernières années (ré-
vision en profondeur du droit suisse des denrées alimentaires 
en vue de la reprise du droit sur l’hygiène de la CE, révision des 
directives au sujet de l’appel à des médecins du travail et autres 
spécialistes de la sécurité au travail (MSST), nouvelle ordon-
nance sur la sécurité et la protection de la santé des travailleurs 
lors de l’utilisation des équipements sous pression, et nouvelles 
exigences du commerce au sujet de la sécurité des denrées ali-
mentaires et mises en oeuvre des normes correspondantes).

Une nouvelle étape a été franchie pendant l’exercice sous re-
vue. L’actualisation du système de management de la qualité de 
FROMARTE a été achevée, et le nouveau MQ de FROMARTE a 
pu être remis aux exploitations. Le nouveau MQ de FROMAR-
TE se substitue à l’ancien manuel. Comme système de mana-
gement global, il intègre la bonne pratique de fabrication, les 
normes de droit privé sur la sécurité des denrées alimentaires 
et la solution de branche pour la sécurité au travail; il pourra 
en outre être développé pour remplir de nouvelles exigences. 
Les utilisateurs ont été instruits à l’utilisation du nouveau sys-
tème de gestion de la qualité lors de dix manifestations régio-
nales d’information. L’introduction a été complétée avec des 
offres thématiques spécifiques de formation, comme le concept  
HACCP et les exigences des normes sur la sécurité des den-
rées alimentaires. Les organisations de conseil en fromagerie 
et la Station fédérale de recherche Agroscope Liebefeld-Po-
sieux (ALP) ont apporté un soutien actif à l’introduction du 
nouveau MQ de FROMARTE. Plus de 400 chefs d’exploitations 
ont participé aux cours d’introduction et se sont abonnés au 
système de gestion de la qualité. La parution du nouveau MQ de  
FROMARTE a été très bien accueillie par les transformateurs et 
le commerce du fromage, comme par le commerce de détail.

La partie consacrée à la bonne pratique de fabrication avait 
déjà été soumise préalablement à l’Office fédéral de la santé 
publique (OFSP), pour approbation comme lignes directrices 
de la branche (Guide des bonnes pratiques), conformément 
à l’article 52 de l’ordonnance sur les denrées alimentaires et 
les objets usuels. A la fin 2008, une version améliorée des di-

rectives de la branche a été soumise à l’OFSP, l’Office fédéral 
n’ayant pas pu donner suite à la première demande en raison 
de réserves exprimées au sujet de la vue d’ensemble offerte 
sur la documentation. Les directives de la branche pour la 
transformation artisanale du lait devraient être acceptées 
prochainement.   n 

Solution de branche pour la sécurité au travail

La documentation de la solution de branche pour la sécurité au 
travail a également été remaniée et actualisée dans le cadre 

L’actualisation du système de management de la qualité de  

FROMARTE a été achevée, et le nouveau MQ de FROMARTE a pu 

être remis aux exploitations. Le nouveau MQ de FROMARTE se  

substitue à l’ancien manuel.
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de la refonte complète du système de gestion de la qualité de 
FROMARTE. Cette solution ayant fait ses preuves, la documen-
tation a été intégrée dans le manuel pour la gestion de la qualité 
et remise avec ce dernier aux exploitations de transformation 
du lait. Par conséquent, l’activité principale pendant l’exercice 
sous revue a été l’introduction de la documentation de la so-
lution de branche pour la sécurité au travail et la formation à 
cette solution. 102 chefs d’exploitation et préposés à la sécurité 
au travail ont saisi l’occasion des cours offerts pour se perfec-
tionner au sujet des nouveautés concernant la sécurité au tra-
vail. Les participants à ces cours ont notamment approfondi les 
éléments du système de sécurité dans l’entreprise (concept de 
sécurité CFST), qui ont été intégrés dans la nouvelle documen-
tation pour la sécurité au travail, les check-lists pour l’analyse 
des dangers et la planification des mesures, ainsi que d’autres 
nouveautés.

En octobre 2008, huit personnes ont participé au cours «sécu-
rité au travail – mise en pratique» à l’école professionnelle de 
Grangeneuve. L’intervenant, M. E. Junod, du Service de préven-
tion des accidents dans l’agriculture (SPAA), a fait une présen-
tation très explicite des mesures de sécurité au travail sur la 
base de l’exemple pratique de l’entreprise d’apprentissage. Ce 
cours a été un complément précieux à la documentation rela-
tive à la sécurité au travail.

Efficacité énergétique

La Confédération a introduit le 1er janvier 2008 la taxe sur le 
CO2 pour les énergies fossiles. Les exploitations de trans-
formation du lait qui ont adhéré au modèle de benchmark de  
FROMARTE dans le domaine de l’énergie peuvent se faire rem-
bourser la taxe sur le CO2. La condition nécessaire à la partici-
pation au modèle de benchmark dans le domaine de l’énergie 
est la conclusion, avec l’Agence de l’énergie pour l’économie 
(AEnEC), de conventions d’objectifs et de contrats par lesquels 

les entreprises s’engagent à améliorer l’efficacité énergétique 
et à réduire les émissions de CO2. Au début de l’année, l’Office 
fédéral de l’environnement (OFEV) a donné le feu vert à l’en-
trée en vigueur officielle des conventions d’objectifs du groupe 
de modèle de benchmark de FROMARTE dans le domaine de 
l’énergie. Cette décision a été acceptée par 219 entreprises qui 
peuvent, ainsi, être définitivement exemptées de la taxe sur le 
CO2 de 2008 à 2012.

La branche, déjà très intéressée au modèle de benchmark de 
FROMARTE, l’a été encore plus dans le courant de l’année en 
raison de la hausse extrême du prix de l’huile de chauffage. 
Après de nouvelles informations et invitations en mai et juin 
2008, 49 entreprises supplémentaires se sont annoncées en 
vue de la participation au modèle de benchmark. La demande 
d’exemption de la taxe sur le CO2 a été soumise à la Confédéra-
tion pour ces exploitations à partir du 1er janvier 2009. Un audi-
teur externe a vérifié le groupe de benchmark élargi quant au 
respect des exigences en matière d’objectifs et a rendu un avis 
positif. Par conséquent, les conditions sont remplies pour que 
la deuxième série d’exploitations soient également exemptées 
de la taxe sur le CO2.

L’analyse des données de consommation d’énergie en 2007 fait 
ressortir un développement global positif du groupe de bench-
mark. Le développement au sein des entreprises varie forte-
ment et dépend, notamment, du niveau de mise à contribution 
des capacités de production. En 2007, le groupe de benchmark 
est parvenu à accroître de 4,1% l’efficacité énergétique (objec-
tif du groupe pour 2010: 7,8%) et à réduire de 4,3% les émissions 
spécifiques de CO2 (objectifs du groupe: –9,3%). Le groupe de 
modèle de benchmark est donc en bonne voie d’atteindre les 
objectifs. Grâce à ce bon résultat, la Fondation Centime Clima-
tique a pu procéder comme prévu à l’échange d’une première 
tranche de réductions excédentaires d’émissions de CO2.   n
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Affiliations

Vu les turbulences en rapport avec l’aug-
mentation du prix du lait industriel au mi-
lieu de l’année, des organisations de pro-
ducteurs et de producteurs-utilisateurs 
résolues à orienter leurs activités sur les 
besoins du marché, l’industrie laitière et 
FROMARTE ont créé l’Association Lait 
Suisse (ALS). L’acte de fondation a été 
signé le 7 novembre 2008 à Egerkingen. 
Le but de cette association est la mise en 
place d’instruments orientés au marché 
pour le pilotage du marché laitier suisse. 
FROMARTE fournit une contribution im-
portante à la consolidation des forces 
désireuses d’aller de l’avant dans l’éco-
nomie laitière, en assumant les travaux de 
secrétariat. Nous saurons au printemps 
2009 si cette association peut endosser le 
rôle pour lequel elle a été créée. Dans tous 
les cas, il vaut la peine de tenter de mettre 
en place l’ALS comme alternative à la po-
litique droit dans le mur des Producteurs 
suisses de lait PSL.   n

Participations

Il n’y a pratiquement pas eu de modifi-
cations des participations minoritaires. 
L’unique objet traité par le comité central 
à ce sujet a été la décision d’entrer en ma-
tière sur une offre de reprise d’actions de 
l’affineur Vacherin Fribourgeois SA. Com-
me son nom l’indique, cette société joue 
un rôle important pour la production et le 
soin du Vacherin Fribourgeois de fabrica-
tion artisanale. 

Fiduciaire laitière SA
FROMARTE détient toujours une participa-
tion majoritaire à la Fiduciaire laitière SA. 
Un bon exercice commercial a été bouclé 
à la fin septembre sous la direction du pré-
sident du conseil d’administration Ruedi 
Haldner. Plusieurs nouveaux instruments 
d’information de la clientèle ont été intro-
duits. La nouvelle manifestation «2 vor 2», 
organisée en Suisse orientale à l’attention 
des clients, a recueilli un fort intérêt. La 
fiduciaire laitière peut présenter encore 
plus efficacement les compétences dont 
bénéficient les fromageries, dans un cadre 
de dialogue avec les fromagers et leurs 
partenaires au sujet de thèmes d’actualité 
comme la planification de la transmission 
de l’exploitation au successeur, le finan-
cement, la prévoyance professionnelle et 
l’optimalisation fiscale. Un aspect acces-
soire positif de ces manifestations est la 
présence des épouses ou partenaires, qui 
jouent un rôle important pour le succès 
des exploitations familiales mais qu’on ne 
rencontre jamais dans le cadre de la vie 
associative.   n

29



Participations, affiliations et prévoyance

Prévoyance

Caisse de pensions  
de l’économie laitière
La prévoyance professionnelle est une 
tâche classique des associations profes-
sionnelles. Le but des fondateurs était 
d’offrir aux entrepreneurs la possibilité 
de mettre de côté en toute sécurité, pour 
la vieillesse, les fruits de leur travail. Pen-
dant l’exercice écoulé, la prévoyance a 
surtout été une source de préoccupation. 
En effet, la crise financière a également 
sérieusement malmené de nombreuses 
caisses de pensions. Dans ces conditions, 
la politique conservatrice mise en oeuvre 
par la Caisse de pensions de l’économie 
laitière s’est révélée être un avantage. Le 
règlement relatif à la politique de place-

ments élaboré par «proparis Prévoyance 
arts et métiers Suisse» – c’est le nouveau 
nom de l’ex-Fondation générale de l’Union 
suisse des arts et métiers – est manifes-
tement adéquat. 95% des placements sont 
en mains des grands assureurs-vie et 
profitent, ainsi, de la garantie de la valeur 
nominale. 5% des placements sont effec-
tués directement par la commission de 
l’assurance, via proparis. Les assureurs-
vie suisses considèrent que leur situa-
tion n’est pas menaçante. Après le crash 
boursier de 2002, la gestion du risque et la 
surveillance publique ont été améliorées, 
si bien que ces compagnies étaient mieux 
préparées à la crise financière que les as-
surances aux USA. Il a toutefois été très 
difficile, dans le contexte actuel, de réa-

liser des recettes suffisantes pour servir 
l’intérêt sur les capitaux. 

Caisse de compensation  
des organisations agricoles et de 
l’économie laitière
Le nouveau directeur Markus Aeschba-
cher a succédé le 1er janvier 2008 à Viktor 
Schenker, qui a pris sa retraite après de 
nombreuses années passées à la tête de 
la caisse. A la fin avril, la caisse AVS et 
son personnel ont déménagé de la Gurten-
gasse 6 au centre installé à la Murtens-
trasse 137a, à la périphérie de la ville de 
Berne. Au nouvel emplacement, l’équipe 
de Markus Aeschbacher gère cinq cais-
ses AVS professionnelles et les tâches 
confiées, comme l’administration des 
fonds de pensions, les allocations pour 
enfants, etc. Le déménagement s’est bien 
déroulé. L’année prochaine sera carac-
térisée par la dernière étape du regrou-
pement, à savoir celui des programmes 
informatiques. Ce projet est à la fois com-
plexe et onéreux, mais il devrait permettre 
de réduire les coûts administratifs à partir 
de 2011. 

Un autre élément important de l’année 
écoulée a été l’introduction du nouveau 
numéro AVS à 13 chiffres – un «exercice» 
qui a coûté plus de 100’000 francs rien 
qu’à la caisse AVS de l’économie laitière, 
mais qui devrait simplifier les mutations 
de personnel à l’avenir. François Ruffieux 
a quitté le comité de la caisse à la fin de 
l’année. Peter Neuhaus, jusqu’ici sup-
pléant, lui succède.   n

Immeubles

Après le départ de la caisse AVS, d’impor-
tantes rénovations ont été nécessaires à la 
Gurtengasse 6 à partir de mai 2008. Dans 
certains locaux, les travaux ont mis à jour 
jusqu’à cinq revêtements de sols super-
posés ! Les parquets ainsi apparus n’ont 
malheureusement pas pu être conservés 
en raison des coûts de leur réparation, si 
bien qu’un nouveau parquet a été posé 
sur l’ancien. Le groupe bancaire Clientis 
a agrandi son siège principal dans l’étage 
rénové. Sur les six étages que compte le 
bâtiment, cinq ont été entièrement réno-
vés ces 10 dernières années. L’immeuble 
est donc en bon état.

L’immeuble de Belp a été intégralement 
loué pendant l’exercice sous revue.   n

30



31

Les organes au 1.1.2009

Délégués par régions

Région 1  Suisse orientale  21 Délégués au total 	

n	 Allensbach Niklaus, Zuzwil

n	 Birrer Anton, Bernhardzell

n	 Blum Simon, Lanzenneunforn

n	 Eberle Christoph, Amriswil

n	 Gübeli Anton, Dreien

n	 Güntensperger Heinz, Dreien

n	 Habegger Heinz, Neu St. Johann

n	 Hardegger Josef, Jonschwil

n	 Hug Paul, Rufi

n	 Imlig Urs, Oberried

n	 Jost Hansueli, Mettlen

n	 Liechti Markus, Ricken

n	 Manser Thomas, Sedrun

n	 Meyer Maria, Andeer

n	 Pfister Bruno, Gibswil-Ried

n	 Rüegg Roland, Hinwil

n	 Schmidhauser Jürg, Muolen

n	 Studer Daniel, Hatswil

n	 Thönen Gotlieb, Wängi

n	 Wartmannn Otto, Bissegg

n	 Züger Marcel, Lömmenschwil

Région 2  Suisse central  12 Délégués au total 

n	 Annen Herbert, Steinen

n	 Aschwanden Hans, Seelisberg

n	 Hegglin Franz, Greppen

n	 Hodel Toni, Eschenbach

n	 Hofstetter Kurt, Hildisrieden

n	 Näpflin Gottfried, Wolfenschiessen

n	 Odermatt Ernst, Engelberg

n	 Roth Werner, Neudorf

n	 Schmid Erwin, Buttisholz

n	 Werder Josef, Küssnacht am Rigi

n	 Windlin Ruedi, St. Niklausen

n	 Zemp Roman, Rengg

Région 3  Berne-Mittelland  11 Délégués au total 

n	 Bachmann Fritz, Rüeggisberg

n	 Blaser Hans Rudolf, Madiswil

n	 Haldimann Niklaus, Heimenschwand

n	 Hofer Thomas, Aarwangen

n	 Maire René, Rosshäusern

n	 Neuhaus Peter, Tentlingen

n	 Räz Christoph, Detligen

n	 Reist Beat, Wengi b. Büren

n	 Reist Pierre, Nods

n	 Siegenthaler Jakob, Schwarzenegg

n	 Spielhofer Josef, St-Imier

Région 4  Suisse occidentale  14 Délégués au total 

n	 Descloux Dominique, Cottens FR 

n	 Dénervaud Yvan, Villarzel

n	 Dombald Yves, Pomy

n	 Grossrieder Serge, Grolley

n	 Jäggi Jean-Daniel, Granddcour

n	 Küttel Stephan, Jaun

n	 Menoud Stéphane, La Chaux-du-Milieu

n	 Muller Marc, Farvagny

n	 Munier Philippe, Essertines-sur-Rolle

n	 Pasquier Philippe, Neyruz

n	 Perler Marc, Misery

n	 Pernet René, Peney-le-Jorat

n	 Ruffieux François, Praroman-Le Mouret

n	 Zürcher Marcel, Villaz-St-Pierre

Comité central 			 

n	 Kolly René, Le Mouret (Président)

n	 Clerc Jean-Paul, Prez-vers-Noréaz

n	 Germain Didier, Ponts-des-Martel

n	 Haldner Rudolf, Amriswil

n	 Haussener Walter, Galmiz

n	 Hinterberger Andreas, Gais (Vice-président)

n	 Hofer Ernst, Burgdorf

n	 Neff Albert, Wald

n	 Oberli Christian, Rossrüti

n	 Oggier Pius, Willisau

n	 Schmidli Josef, Mühlau (Vice-président)

n	 Schwegler Franz, Sempach Stadt

n	 Stoll Hansjörg, Mümliswil

n	 Wälchli Hanspeter, Lignières

	 En qualité de conseiller:

n	 Schmutz Anton, FROMARTE

n	 Isler Olivier, FROMARTE

n	 Schmutz Christian, FROMARTE

n	 Schnebli Kurt, FROMARTE

Organe de contrôle		

n	 REFIBA, Bern
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Les organes au 1.1.2009

Autres représentations

Commission  de l’assurance qualité		
n	 Gerber Christian, Neukirch
n	 Gut Josef, Buochs
n	 Jakob Ernst, Agroscope Liebefeld-Posieux
n	 Kunz Martin, Molkerei Lanz
n	 Pfeuti Andreas, Fromalp
n	 Reist Pierre, Nods
n	 Rentsch Werner, CASEi
n	 Schmoutz Nicolas, CASEi
n	 Seelhofer Niklaus, BAMOS AG
n	 Bühler Hans, Labeco GmbH
n	 Isler Olivier, FROMARTE
n	 Schnebli Kurt, FROMARTE

Commission de la sécurité au travail 
n	 Aeby Yvan, Oberschrot
n	 Christen Beat, Emmentaler Schaukäserei AG
n	 vacant, Gewerkschaft VHTL
n	 Küttel Stephan, Jaun
n	 Piller Joseph, Düdingen
n	 Vogel Paul, Pfaffnau

n	 Schnebli Kurt, FROMARTE

Commission de la formation continue	 		
n	 Böhlen Ulrich, Tägertschi
n	 Gerber Peter, CASEi
n	 Pernet René, Thierrens
n	 Schafer Ewald, Cressier FR
n	 Schöpfer Beat, Verein Ehemalige Sursee
n	 Windlin Arnold, Grossteil
n	 Schnebli, Kurt, FROMARTE

Commission viande • porcs	
n	 Bieri Paul, Hinwil
n	 Clerc Jean-Paul, Prez-vers-Noréaz
n	 Hegli Martin, Amriswil
n	 Hegglin Franz, Greppen
n	 Hug Paul, Rufi
n	 Mignot Christian, St-George
n	 Oberli Christian, Rossrüti
n	 Ruffieux François, Praroman-Le Mouret
n	 Windlin Noldi, Giswil
n	 Kolly René, FROMARTE

Emmentaler Switzerland
n	 Schmutz Anton, FROMARTE

Comité du GI des fabricants d’Emmentaler
n	 Allenspach Niklaus, Zuzwil
n	 Räz Christoph, Detligen
n	 Schmid Erwin, Buttisholz
n	 Schmutz Anton, FROMARTE

Interprofession Appenzeller Käse GmbH
n	 Schmutz Anton, FROMARTE

Comité du GI des fabricants d’Appenzeller
n	 Güntensperger Heinz, Dreien
n	 Pfister Alois, Goldingen
n	 Räss Philip, Lütisburg
n	 Schmidhauser Jürg, Muolen
n	 Studer Daniel, Hatswil
n	 Thalmann Konrad, Niederhelfenschwil
n	 Zimmermann Arnold, Grub SG
n	 Schmutz Anton, FROMARTE  

Interprofession du Gruyère	
n	 Isler Olivier, FROMARTE (conseillé)

Comité du GI des fabricants de Gruyère
n	 Bessard François, L‘Isle
n	 Clerc Jean-Paul, Prez-vers-Noréaz
n	 Dunand Jean-Marie, Le Crêt -p-Semsales 
n	 Freymond Pierre-André, St-Cierges
n	 Germain Didier, Ponts-de-Martel
n	 Reist Pierre, Nods
n	 Scheidegger Adrian, Heitenried 
n	 Kolly René, FROMARTE

Comité du GI des fabricants de Sbrinz
n	 Windlin Ruedi, St. Niklausen (Président)
n	 Werder Josef, Küssnacht am Rigi
n	 Oggier Pius, FROMARTE/ZMKV (Secrétariat)

Comité du groupe de Tilsit
n	 Aggeler Hansruedi, St. Margrethen (Président)
n	 Habegger Heinz, Neu St. Johann
n	 Hug Paul, Rufi
n	 Kappeler Alois, Turbenthal
n	 Rüegg Roland, Hinwil
n	 Strähl Hans-Peter, Siegershausen
n	 Wartmann Otto, Bisseg

Interprofession de Grison 
n	 Schnebli Kurt, FROMARTE

Interprofession du Vacherin Fribourgeois	
n	 Kolly René, FROMARTE (conseillé)

Vacherin Fribourgeois SA 	
n	 Kolly René, FROMARTE

Interprofession du Vacherin Mont d‘Or
n	 Leibundgut Andréas, FROMARTE (conseillé)

Switzerland Cheese Marketing AG
n	 Schmutz Anton, FROMARTE

Association Lait Suisse ALS
n	 Kolly René, FROMARTE
n	 Oberli Christian, FROMARTE

Union Suisse des art et métiers	  
	 Chambre de l’artisant
n	 Kolly René, FROMARTE

	 Groupe alimentaire et politique agricole
n	 Schmutz Anton, FROMARTE

Société Suisse d’industrie laitière
n	 Kolly René, FROMARTE
n	 Maire René, FROMARTE
n	 Schmutz Anton, FROMARTE

Commission laitière Suisse
n	 Kolly René, FROMARTE

Caisse de compensation de l’économie laitière
n	 Neuhaus Peter, Tentlingen
n	 Oggier Pius, Willisau
n	 Schmutz Anton, FROMARTE
n	 Remplaçant: vacant

Caisse de pension de l’économie laitière 
	 Commission de l’assurance:
n	 Neuhaus Peter, Tentlingen
n	 Oggier Pius, Willisau
n	 Reinhard Fritz, Zuben
n	 Schmutz Anton, FROMARTE



FROMARTE: 
  

 600 fromageries artisanales

 env. 1 200 000 000 kg de lait transformés

  1/3 de la production annuelle

  du lait de 11 000 producteurs

 117 520 t de fromage
  2/3 de la production de fromage suisse naturel, 
  fabriqués à base de lait de non ensilage 

 80% des fromages exportés des 61 190t  
 de l’année 2008

 CHF 800–1000 millions de chiffre d’affaires/an

 2400 places de travail, principalement à la campagne

 320 apprenti(e)s

Avec une sonnerie assourdissante les fans sont venus nombreux pour accueillir 
le fromager suisse et nouveau champion du monde Michael Spycher ainsi que les 
autres lauréats des Awards lors de leur retour de la remise des prix aux USA.
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FROMARTE, l’association des artisans 
suisses du fromage, s’engage pour que 
les artisans maîtres-fromagers de Suisse 
puissent fabriquer des fromages qui se 
démarquent clairement des produits de 
masse fabriqués dans le monde entier.

Pour atteindre l’objectif primaire, à savoir la 
sauvegarde de structures décentralisées de 
transformation du lait dans des fromageries 
artisanales, FROMARTE s’engage auprès des 
autorités, d’organisations, de fi rmes et du 
public. Le travail de l’association est guidé 
par la conviction qu’à l’avenir aussi, ce 
n’est qu’avec des spécialités fromagères de 
haut niveau qualitatif que la Suisse pourra 
s’imposer sur le marché mondial, c’est 
pourquoi FROMARTE s’engage dans tous les 
domaines de la promotion de la qualité.

Quelque 600 fromageries de toute 
la Suisse sont affi liées à FROMARTE.
Ces exploitations réalisent, au total, 
un chiffre d’affaires annuel d’environ 
un milliard de francs. Les membres de 
FROMARTE, généralement implantés 
dans des régions rurales, emploient 
environ 2400 personnes.




